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Depeches de nuit

Nouvelles de Montréal
Moatréal, 13 juin.—Les funérailles du

lieut.-col. Lamontagne ont eu lieu ce
matin, au milieu d’un grand concours de
personnes. T'ous les bataillons des 5ème
et 6ème districts militaires étaient aussi
repré:entés. Un contingent de 50 hom-
mes des Lataillons suivants accompa-
gnaient le corps qui était placd sur un
affût de canon fourni par la batterie do
campagne :* L''artillerie de garnison, les
*¢ Prince of Wales ", ** Victoria Rifles ”,
«* Royal Scots "”, ‘* Geme Fusilliors ‘ct
le 85ume bataillon. Le Gième bataillon,
sous le commandement du lieut.-col. Du-
gas, entourait lo corbillard avec les vfti-
ciers des autres bataillons
Après la cérémouie funèbre le corps a

été transporté à bord du vapour Mont-
réa! où une guide d'honneur na étélais-
sé par lo Gheme bataillon. Co soir les
restes du défunt scront transportés à
Québec où ils seront inhumés dans lo
caveuu de in fumille.
—Vers onz0 heures lier soir un soldat

du 65e bataillon nommé Alexaudro Nar-
bonne,roveuait de lu sullo «le manœuvres

où il y avait ou oxcreices quand, On tra-
versant la l'laco d’Armes, vu individu
s'uvança vers lui ct tira succossivement
deux coups du revolver. .
La police attirée par Je bruit,nccourut

eu toute hâte ut opéra l’arrestation du
coupable qui se nommo George Norman-
din, teneurde livres,de Longueuil. Meu-
reusoment Narbonne n'A pus été L'eusé.

‘Traduit ce matin devant lo magistrat
de police, Nurmandin adit qu'il était en
boisson lorsque cutte scéne n eu licu et
qu’il ne re rappelait rien. Le magistrat
après lui avoir administré une semonce
des mieux conditionnées, prenant en
considération le bon caractère de l'accusé
ne le condanma qu'à fournir an caution
de $200 qu'il gardera la paix.
—Hier après-midia cu lieu une as-

seuiblée du (o:nité de I'Hatel-de-Vitle
sous In présidence de l'échevin Conroy.
Quand on ouvrit les souniissions pourle
charbon, on s'aperçut qu'il y avait eu
entente centre tous les  soumizsionaaires
ct qu'ils demandaient tous le même puix.

Le nommé Blouin qui avait été arrêté
hier pour avoir passé en contreLunde
150 barils d'alcool à subi aujourd'hui son
procès devant le magis'rat Dusas. La
plainte a été renvoyée pour défaut de
juridiction. Une autre pluinic n été tout
de suite diessée ct le prisunnier subira
son procès demain.

-—-Des nouvelies ont été reçues cu
matin au poste central de la police
mandant que le corps d'un inconnu
avait été retiré du ln rivière à Longue
Poiute, vis-à-vis le parc Lépine.
fc coroner a été notitié toute du suite

et doit tenir une euquête immddiate-
ment À lu Morgue, où Je culavre a été
transporté. Ou n'a pu jusqu'it présent
connaître le nom du défunt. I) quuaîtrait
que depuis quelques jours, la police
recherche un individu qui est disparu
mystéricusement do£chez lui ct l’on
craint qu'il ue suit la victime d'un at-
tentat. ‘

—M. Elie T. Mandeville, étudiant en
droit, arrangeait avant-hier soir des ga-
deliers dans le jardin de son pèro à
Mtremont, lorsque tout à coup un ser-

pent moucheté ut vergetd de trois pieds
et demi de long se drossa sur sa queue
dans une attitude menaçante. M. Man-
deville ne perdit pas de temps et lui
broya 14 tête d’un coup de bâton. La
peau du voptilo seit de couverture au-
Jeurd'hui à une canne.

 

Fichos de la Capitale
Ottawa 15 juin.— Lord Cuicl, fonda-

tour de l'association religieuso connu
sous le nom do Plymouth Liretheren, s'est
noyé aujourd'hui dans le Saint-Laurent
près de Kingston. Un n'a pas encore ro-
trouvé le corps. Le défunt était parent
de lord Salisbury, la reine Victoria était
x marraine.

—Lo gouvernement fédéral vient do
décider que les sous-ministros de dépar-
vemonts ne pourront à l’avenir comman-
“er des régiments de milice. Lo lieut.
col. Tilton devra donc renoncer au com-
mandement des gardes du gnuverneur
général. :

—Lo remorqueur MoArthur appar-
tenant à Ia Collins Bay rafting and for-
warding Co., a été snisi pour infraction
aux règlement de douane.

La petition deM. Fuzh Graham
contre la loi dis Jésuites

Ottawa, 13 juin. A dix heures ce ma-
tin, le cabinet fédéral n'avait pas encoro
donné de réponse à la pétition de M.
Graham demandant de renvoyer la loi
des Jésuites devant la Cour Suprême, La
Majorité des ministres sont en faveur,
es so fondont sur lu prétention
que ce sera un moyen do don-
ner satisfaction à tous les partis. La
principale difficulté à présont est de dé-
ciderl'honorable M. Thompson, minis-
tre de la justice. Il ne veut pas enten-
dre parler du renvoi de’la loi devant les
tribunaux lorsqu'il a déjà donné son opi-
nion en chambre. Cetto attitudo du
ministre do In justice peut sc terminer
en graves dissentions dans lo cabinet.
Sir John,dit-on, médito quelque plan

Ur faivo tomber l'honorable M.
homson dans le panneau, obtenir son

consentemoant et pouvoir satisfairo ainsi
aux appols cnragés de xcs frères oran-

tes, tout on paraissant agir dans le
ut de satisfaire tuus les partis.

Nouvellesdu Manitob
Winnipeg, 13 juin.—Après le départ

de l’ex-chef McRobie de Ia brigade du
feu, qui s'en est allé à St-Paul, on s'est
Aperçu quo les fonds appropriés à ce
COrps, semontant à huit cents piastres
gvaient disparu,

Après aa démission, on lui a mandé
lusieurs fois d'avoir à rembourser ces
onds, ais il a toujours trouvé des ex-
tuses plausiblos pour atermoyer.
—Nest tombé dela pluie on abon-

danco aujourd'hui. Lescultivatoursen
valent grand besain et elle à été reçue
Wmme une bénédiction,

—Le major Bell, de Je forme de In-
tian Head, dit que Jes grains qu'il a
seinés viennent mirablemient bien. I

une récolte extraordinaire.  —Des voleurs élit enfoncé les fenêtres |

 

de In banque de Montréal & Regina,
mais ils ont été obligés de s'enfuir sans
avoir rien dérobé ayant été surpris
en flagrant délit.

—Un pénible accident de chemin de
fer : Près de Hector, dans les Monta.
gnes Mucheuses, un nommé Joseph La-
chance, en voulant monter sur un train
du Pacifique, a roulé sous les chars et
s’est fuit couper les deux jambes au-
dessous des genoux. Jl est mort quel-
ques instants après l'accident. On à en-
voyé uno lncomutive spécialo & Banff,
pour y quériv le ducteur Lrette, mais
trop tard.

— L'honorabl. premier ministre
Greenway est en tournée politique dans
le sud du Manitoba.

—Ta vicille rengaîno : À lour réunion,
tenue à Stonewall aujourd'hui, los mé-
thodistes ont passé des résolutions ré-
prouvant la loi des Jésuites.

—Un individu nomm3 Cunplell a
réussi hier in fuire passer dos chèques
contrefaits au montant do S14.00,ct por-
tant la signature de E. L. Drewry, avec
lesquels il à acheté différents effets chez
des marchands de cette ville. ll n’u pas
encore été arété.

D:rnicre assemblee de Ia
convention anti-jesui-

t'que

Toronto, 13 juin. —Les assemblées de
la convention anti-jésuitique sont termi-
nées. Un doit organiser une ** Associa-
tion des droits égaux ” chargéo de conti-
nuer à fumonter l'agitation contre les
jésuites et de prendre tous les moyens
de faire désavouer la loi des Jésuites. Lo
tévérend docteur Caven est nommé pré-
sident de l'association. Les fanatiques
fondent beaucoup d'espérances sur la
convention ct prétendent finir par forcer
la main à sirJohmn Macdonald.
Quant à la question de l'ensoigne-

ment de la langue française dans Ontario,
on en est venu it la décision de so tonir
tranquille.
—A Une convention tonue hier,

“ l'Union de tempérance des femmes
chrétiennes” n décidé de faire signer des
pétitions ct de les adrosser au gouverne-
ment fédéral pour lui demander de faire
une lci de prohibition tutale des ljucurs
enivrantes au Canada,

— —

NOS MAISGYS D’EDUCATION

DISTRIQULION DE PREX.-- SORTIE

-———

Nous avons publié il y a quelques
jours un rapport sur ls date de ferme.

| ture des couvents de Saint-Roch, do
Saint-Sauveur, de Sillery, de Lellevue,
du Séminaire et de l'Université.

Hier, un de nos reporters est allé s'in-
former dans toutes les autres inaisons
d'éducation de lu date de surtio de cha-
cune des écoles.

L'Ecole ces Frères due faubourg St-Tcan
aura ra séance de distribution de prix le |
21 de juin vers trois heures de l'apres-
midi. 11 y aura du chant, de la musique,
do Ja déclamation.
Le public scra admis à cette scance,

après laquelle los cinq cents éltves des
frères prendront leur congé des vacan-
ces.
Le Run Pusteur.—Les dames du Bon

Pasteur n'ont cucore rien décidé à pro-
pos de lours examens.

L- tigh School des jeunesfilles, com-
posé d'au-delà de cent cinquante élèves,
aura sa tortie le 2) courant au soir, Ia
distribution des prix a lieu le- jour
même.

Les Uvsulines ont deux cours distincts:
il y a les élèves maîtresses, qui forment
l’'Ecolo Normale des jeunesfilles. Cetto
vartic est forte de quatre-vingts élèves.
Leur distribution de prix a lieu le 21,
après auci les élèves entreront en vacan-
ces. Le public est admis,

T1 y a ensuite les élèves pensionnaires
et demi-pensionnaires, qui sont au noim-
bre de trois cent cinquante. Leur séance
de distribution des prix a lieu le 22 juin,
le public n'est pas admis.

L'Ecole Normale, composée de qua.
rante-deux élèves-maîtres, pensionnaires,
aura sa séanco da collation des diplômes
le 20 courant au soir. Le public est ads
mis.
Dans la mème école ily a aussi cin-

quante élèves externes qui forment l’E-
cole Modèle. La distribution des prix,
publique, aura lieu le même jour dans
l'après-midi.

e Colère Morin.—Les cours à ce col-
lège sont fermés au mois d'avril der-
nier.

Les Frères de Suint-Patrive ont envi-
ron trois cent cinquante élèves qu'ils
licencicront le 26 juin après une distri-
bution solennelle de prix, où le public
est amis. Il y aura du chant ct une pe-
tite pièce théâtrale.

Les Frères de Saint-Roch, ont neuf
clusscs qui sont fréquentées par onze
cents garçons, la sortie de cette troupo
aura lieu le 25 juin. Le public est admis
à ln séance.

Les Frères de Suint-Sauveur qui avaiont
suspendu Jes cours de leur é ule, ont ou-
vert il y a queli,ue temps. Ils ont six
cent cinquante élèves qui seront envoyés
en vacance le 26 courant, après une
séanco solennelle de distribution de prix
oùle public est admis,

L'Académie Commerciale, comprenant
l’école des Glacis, qui n'est qu'une sue-
cursale do celle d'en ville compte trois
cents élèves, qui seront élargis le 21 cou-
rant. Le public n'est paz admis à Ja dis-
tribution des prix.
Les Sœurs Grises  instruicent des gar-

cons ct des filles. Il y a environ cent po-
tits garçons. Leurs prix leur seront dis-
tribués le 22 courant, Il y à ciny cents

tites filles à qui on donnera les prix le
Bh juin. Lo public n'est pas admis.
L Patronage compte & pou près cent

soixanto élèves qui entreront en vacance
le 29 juin, jour de In Suint-Picrre, dans
l'après-midi. Jl aura ce jour-là une
représontation théâtrale, du chant et de
ln musique à In salle du patronage. Le
public est admis.
Le High School des hommes, cat com-

posé de cent vingt à centtrente élèves
qui pourla plupart sont enrégimontés ot
font lo'manioement des armes. Leur sor-
tie sora probablement le 26 juin.
Le Collège de Lévis formo le 21juin,

comme la plupart des collèges et potita
séminaires affiliés au potit Séminsire de
Québec. CC
Le couvent de Lévis. Ia sortie des

élèves a lieu lo londemain do cello du
lc sers par conséquent le 23

  

 
 

Comité - général de secours
Hôtel-do-Ville, 13 juin 1889,

Présents : M. F. Kirouac, présicont,
le rév. P, Grenier, le rév. M. Bélanger,
le rév. M, Balfour, l'hun. C. A. P. Pelle-
tior, M. loc costo deo Louvitres, M. I’,
B. Casgrain, M. P., M. R. R. Dobell,
M. A. Pouliot, M. LeVassour, secré-
taire.
Le rév. M. Noyinan s'excuso par lettre

de ne pouvoir assister à l'assemblée.
M. lo comte de Louvières, chancelier

du consuluit général de Franco à Québec,
remct au x sident du comité, aveu quel-
ques paroles de sympathie, la souscrip-
tion «lu consulat do Franco 1000 francs
ou $200.
Total dos souscriptions jus-

qu'à co jour...220,083 G8
Total distribué...........….. 5,000 00

 

Balance. ...815,083 68
Le révéyend P. Grenier accuse récep-

tion d’un envoi de volumes, par M. Chs.
Buillargé, ingénieur des travaux de la
ville, pour une valeur de £100,
Lo comité décide do payerles frais des

funérailles do Vinfortuné sorgent Walick,
l'uno des deux victimes de l'incendie,
Lo président informe le comité que le

nombre des propriétaires dont les mai-
sons ont été réduites en cendres est do
467 dont environ 150 ou 160 avaiont
des ngsurances sur leurs propriétés, et
A peu puis 300 n'avaicut pas un sou
d'assurance. 11 est d'avis quo l'argent
qui sera versé au comité de distribution
soit distribué aux propriétaires d'après
lu cutization sur les propriétés.
Le pré.ident informe aussi lo comitS

que pour élargir ln ruc Massue, à son
extrémité ouest, il faudrait uno somme
de $3,600, La rue Massue traverse, du
côté est, la Seigneurie Duisseau. A l’ex-
trémité do cette seigneurie elle change
do domaine ct tombe, sous lo nom de
Suinte-Gertrude, daus la scigueurio des
Ursulines. Du côté de M. Buisseau,
elle a quarante pieds de largeur ; mais
chez les Ursulines, elle n’a que trento
pieds ; pour lui dunner ls même largeur
qu'i sa maison, il faudra done l'élargir,
do dix pieds, sur un seul côté. Les pro-
priétaires sont tous en faveur de l’amé-
lioration ; mais counne les murs de Lri-
ques de vint à vingt cinq maisons sont
restés deboute<"Epuvent servir encore,
les propriétaivéa<'culent bien qu'on dé.
molisss cos murs ais à la condition
qu’onles rétabltsso dix pieds plus loin.
Quant aux scigneurs, les dnmos reli-

gieuzos de l'Hôtel-Dieu, des Ursulines
et MM. Boissenu, ils ont répondu au
conseil municipal de Saint-Sauveur qu’iv
raison des portes quo l'incendie leur font
éprouver, ils ne peuvent cousontir à une
concession gratuite de cing pieds do tor-
rain de chaque côté des principales rues
qui traversent leurs propriétés.
Sur proposition du révérend M. Bé-

langer, appuyé par M. P. 1. Cusgrain,
il est unannnement résolu :

* Que pouvoir soit donné au comité
de distribution do régler, suivant sa dis-
crétion, tous les cas spéciaux de pertes
par l'incendie qui se présenteront devant
le dit comité ;

** Qu’une somme do quinze mille pias-
tres soit versée au comité de distribution
et que cette sommo soit répartio entre
les propriétaires non assurés, suivant
l'évaluation de lenrs propriétés aux re-
gistres d'évaluation de Saint-Sauveur, en
établissant la proportion pour zent qui
rovient à chaque propriétaire, cela, d’a-
près la somme d'argent mise à la dispo-
sition du comité ct le nombre de pro-
priétaires non assurés.”

11 est entendu quo des nouvelles sous-
criptions qui seront versées, lo comité
distraira Ia somme nécessaire pour l’élar-
gissement de quelques-unes des princi-
pales rues de la localité,
Le comité lève séance à 5 heures et

demic et ajourne sine die.

N. LEVASSEUR,
L. STAFrorD, jr.,

Secrétaires.

————

L’ACCIDENTDE SILLERY

On parle de renflouer le
LNG

Le tristo accident arrivé mercredi
après-midi à Sillery, faisait le sujet de
toutes les conversations it Québec hior
et chacun en coummentait la causo à sa
façon.
On nous Apprent quo hier un nommé

Henri Anctil, de I'lle A’Orléans, a ro-
cueilli des épaves du remorquenr “I. N.
G.” vis-à-vis la pointe Sainte-Pétronille :
une porte, un chassis, un long morceau
du bordago de la poupe portantl'inscrip-
tion en cuivro ‘‘L. N. G.” ct quelques
autres débris de pavois.
Le corps do Mlle Wheeler n'a pas

encore été rotrouvé. ll est trés proba.
ble que la pauvre joune fille a été en-
gloutio dans le vapeur naufragé.

Il est question de travailler immédia-
tement à renflouer le “L. N. G.”
L'enquête sur l'abordage entro les

doux vaisseaux aura lieu, paraît-il, a
Montréal, parce que le pilote du vapeur
de la ligno Richelieu relève do la Com-
mission du hâvre de Montréal,
L'enquête judiciaire sera instruite à

Québec par M. le coroner Belleau
aussitôt que lo corps de Mllo Wheeler
aura été repêché.
M. Wheeler, nous dit-on, était un peu

mieux hier. Mercredi soir on craignait
beaucoup qu'il ne fut frappé de conges-
tion cérébrale.

 

 

OUVERTURE
UN ASSORTIMENT VARIÉ DE

TWEXXDS
POUR FAIRE LES

HABITS “NORFOLK”
si généralement portés pour lv chasse ot

a pêche.

SERGES MARINES, SUPÉRIEURE
Bleus, blanche et noire,

pour Yachting ot canotage eto.,

-- AUSSI —a .
Tn choix des plus soignés do plusivurs

. Nouveautés dans .

L'HABILLEMENTSMESSIEURS
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COMPAGNIEDE NAVIGATION
—— DU ——

Richelien et d'Ontario
——- ENTRE ———

Quebec = Montreal
Le steamer QUEBEC, capitaino R.

Nelson, partira du quai Napoléon les
matdi, jeudi et samedi. a
Le steamer MONTREAL, capitaino

L. H. Roy, les lundi, mercredi ot ven-
dredi, arrétant à Batiscan, Trois-Rivic-
res ot Sorel, laissant Québco

À 5 heures P. Me

MONTREAL«TORONTO
Les steamers voyagoant entre ces ports

quitteront tousles jours(les dimanches ex
ceptés) le Bassin du Canal, & 10 heures
du matin, et Lachine à l’arrivée du train
qui quitte In garo Bonaventure, à midi,
et par le train de 5 heures de l'après-mi-
di, pour le Coteau Landing, Kingston
ot Toronto,

Ces stcamers arrêtent aussi, on mon-
tant et en descen:lant,à Alexandria Lay,
Parc des Milles-Istes Rouud Island ct
Clayton,

LA LIGNE DUSAGUENAY
—FNTRE—

QUEREC ET CHICOL IMI
Le vapeur UNION, capitaine Le-

cours, partira du quui Saint-André à 7
h. 30 a. m., tous les MARDIS et
VENDREDIS, arrêtant à la Brie Snint
Paul, Eboulemonts, Murray Buy, Ri-
vièro du-Loup, ‘Fadousao, l’Anso St-
Jean, Baie des Ha! Ha! et Chicoutimi,
Lo steamer ST. LAURENT, capitaine

Barras, comnmencera sos voyages lo 21
juin prochain, quittant Québeu à 7.30
A. M., les mardis ot vendredis, arrêtant
à la Baie St, Paul, Eboulements, Murray
Bay, Rivière-du-Loup, Tadousac, Buio
des Ha ! Ha ! et Chicoutimi.
Pour la commodité des personnos, à

partir du ler juillet au 15 septembre un
steanier quittera Québec pour Murray
Bay, tous les lundis 4 10 heures A. M.
et pour retourner, quittera Murray Bay,
le mardi, à 7 heures A. M. ponr Québec.
On pourra so procurer des billets et

retonir des cabines pour Montréal, au
bureau de Ln Compagnie, Quai Napo-
léon ct pour la ligne du Saguenay au bu-
reau eur le quai St-André.

JULIEN CHABOT,
L. H. Myrasn, gérant-général.

Agent.
Québec, 20 avril 1889,

Traverse de l'Isle d'Orléans

Ec vapeur ‘“ Orleans. ”
Capt. BOLDUC.

LE ET APRES LES MAI(le temps et les circons-
tanves lo permettant), ce bateau fera le trajet con-
me suit:

 

 

 

De L'Isue De Quésea.

5.15 A.M 6.15 AM
£.00 A. M, 91h A. M.
30.00 A M, 11.30 A. M.
1.30 P. M. 2.30 P, M.
8.30 P. M. 8.45 P. M.
5,50 I" AL G.15 I AL

LES DIMANCHES (Mun)
1.40 P.M. 1.600P. M
2.15 P, M, 230 P. M.
5.00 I. M. 4.00 PMN.
7.00 P. M. Gov 1, M.

Les jours de fête, Un voyage ne fera À 8 heures du
matinà l'Isle, ct dans Vapimidi les heures serous
les mêmes que le dimanche.

Ligne Ste-Anne
VAPEUR ““BROTH:RS”
PARTIR DE JEUDI, 30 MAI cou-
rant, le vapeurlaissera Québec tous

les jours à G4 lirs a.m, excepté les mardis
et samedis où les voyâges se feront sui-
vant In marée.
Lo retour de Ste-Aune aura licu dans

l'après-midi.
ontes les suciétés religicuses ot civi-

les qui voudront organiser des pélerina-
ges, pourront engagor ce vapeur à des
conditions très faciles, en s'adressant au
capitaine du vapeur.

Par ordre, ,
ELZEAR FORTIER,

Zomuald, Silleryet
Québec
~~

‘RR CLEVIS™
..  L DEBROCHERS.

A commencer le 6 MAI ie temps et les circons-
tances le permettant,) fe tisct connne suit :

 

Sr, Rouvatp, Quesec.

5.15 AM. Fu 6.00 A.M.
SOAM.  % A

20,00 A.M. 1130 AM,
1.00 PM, 2.00 P.M
3.00 P.M. 4.00 P.M,
5-00 P.M. €.15 P.M.

LES DIMANCISES.
2.00 P.M. 1.30 P.M.
b.ov PAL 3.00 P.M.

eu PM.

montant et desoc .
Tous les ramedid {1 y a Gn voyage de St. Romuall
$ge Sillery à Québec,à heures A.M. et à 7 heures

Les Jours de f0e, un voyage se fors À 8 heures du
matin de St. Romuald, et dans l'après-naiieli, les heu-
res scront les mêmes que le dimanche.
8maiej

AVIS AUX FAMILLES
Voulez-vous économiser,ne imnanquez pas

d'aller acheter à la

Nouvelle épicerie
COIN DES RUES

Buteau et St-Pau!
Ancien poste de Rioux et Cio

‘occupé poudant 17 ans
par ce dernier,

Arrétant à Sillery et au quai de M. Bowens en
ndant,

 

 

Assortiment d’épiceries des plus com-
plots Prix défiaut toute ‘compétition.

isfaction parfaite.
Une visite est respectueusement solli-

C.ROÛSÉEAU
‘Doindesraes Buteauet Saint-Paul
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SAIS D'ETE
= AY ——

HAGASIN POPULAIRE
ENSEIGNE DU CASTOR

RUE NOTRE - DAME
BASSE-WVXLI.O0

Ce magasin se recotiminnde par fe Lers
choix de nsavehandises pour fu

siälnem d'ete
Les dames trouveront dans ce magasin

un assortiment des plus complets pour
leurs toilottes et à des prix défiant toute
compétition.
Un lut de manteaux (Molen) des

patrons les plus nouveaux vendus à moi-
tié prix.

L'ussortiment do twceds rergo pour
halbillenieuts do messieurs est ce qu’il y à
du plus nouveau ct de plus varié. Aussi
toujours en magasin,uno grande variété
de chapeaux de feutre des incilloures tin-
nufactures, ainsi qu'un grand choix de
chapeaux de paille pour honimes,garçons
et enfants,

— AUSSI —

Tapis Bruxelles, Tapestry, Prelarts,
Rideaux & la puire, Poles en cuivre et en
buis, T'oilo peinto pourfenêtre.
Le département de hardesfaitos est au

complet,
De maguifiques habillements en tweed

ot en jersey pour enfants.
Valises, l’ortemantoaux,

perméables, l’arapiuies, ete.
’apots im-

Un tuillour est attaché à l'établisse-
ment et garanti tous les habillements
faits sur commandes,

— = O--0 = --

D. BELANGER
RUE NOTRE-DAME,

BSASSE-VILE X

Immenses avantages
- POUR —

—LEB PUuURBLEO-

——ANT —-—

MAGAST LOPULATRE
DE S1-ROCH =

Lisez ‘O0 douzaines parasols de
e fantaisie, valaut ELLS pour

24c. avec choix,
Aussi, toute la balance des tweeds an-

glais, écossais et canndiens, provenaut
du stock de Blais & Emond, valant du
81.00 à 82.00 la verge vendu à 0c. dans
In pinstre.
Le public est prié de venir visiter ces

lots du marchandises qui sont toutes sé-
parées des autres afin de Inisser le public
fuire lui-même son choix.
Ln quantité énorme que nous avons

vendu ces jours ci nous a valu une des
weilloures annonces, tout s'é:oule rapi-
dement,
Le département des hardes faites est

au complet. Patrons et tweeds uvuveaus
à des prix relativement bas.

département de dames no laisse
rien à désirer. Modistes pourlos chu-
peaux à l'établissement.
Venez visiter le magasin populaire de

St-Roch.

ED. N. BLAIS & CIE
Rue de La Couronne

Telephone 446

 

 

 

Te 10 JUINLe ct apria LUNDI,
trains partiront de la station du l'acitique, Québec,
etairivergnt comme suit, excepté les dimanches :

1850, les

DEPART DE QUEBEC

2.10 A. M.—Express direct pour le Lac Saint-Jean
tous les fours, arrivant à la Jonction
Chambord à 5.04 P. 31,, et à Roberval
à 5.35 PM.

5.509. M.—Express local pour St. Raymond, tous
lee jours, y anitiant à 7.15 P. M.

ARRIVEE A QUEBEC
0.50 A. M.—Fxprese direct part de Roberval à D

. M, tous les Jonrs, (excepté le sa.
medi) pour Quévec, y arrivant à

16.60 A. M.
8.40 A. M.—Express local part de St-Raysrond, 7,00

M. tous les jours pour Quebec, y
arrivant à 8.40 A. M,

8.15 P. M.—Train mixtgnart de la Hivière-à-Pierre,
tous les jours, n 2.15 PM, et de Saint-
Raymond à 6,40 P.M. atrivant & Qué-
À 6.15 P.M,

Commengant le 20 juin un train ial partira
de Québez tous les satuedis à 0.15 P. M. arrivant à
Roberval à 7 (0 le matin suivant, et partira de Ro-
berval tous 1.5 lundis à 9.00 A M. arrivant à Québec
à 6.15 P,M,
Chars palais ** Alunnreh ” attachés À tous lea

trains express directs de four, ct chars dortoirs au
trains directs du soir, On peut réserver des sièges et
des lits, ct sc procurer des billets ct des permis pour
cher la truite etla onnaanniche. chez KM.
tockins, vis-a-vis l'hôtel St-Louis Le et nprès le

10 juin, fe bateau-à-vaneur Berttionen voyagera
ur le lac St-Jean, come suit : Partira de Rober
val, tous les mercredis, à 7.00 A.M. pour St-Prime,
St-Félicienét Péribonca, «t tous les samedis pour la
Grande Décharge arrétant à Metalhetchouan, St-Jé-
rôme et St-Cedéon revenant à Roberval Je meme
soir.
Le fret pour tous les points des districts du lag,

St. Jean ct Sagnenay, à l'est de Ja Jonction Charme
bord, est enregistré pourla Jonctfon Chambord, et
pour Roberval ct les vudroits à l'ouest enregistré
pour Roberval.
20 minutes pour prendre le lunch au lac Edouard,
La fret ne sera pas requ A Québec après 5 h. P. M.
Billets de retour de premiere classe aux taux d'un

simple billet, de Québec à toutes les stations, étais
les samedis jusqu'au mardi suivant, Lous pour re-
venir,
Pourinformations au sujet des prix pour les pas-

angers ct des taux pour le fret, sadresser A ALEN.
ANDRE IJARDY, agent général pour les passagers
et le fret, Québec,

J. G. SCOTT.
7 julu 1859 Secrétaire & Gérant

 

C’EST VRAIMENT
— LE —

BON TEMPS
—_——se.

IVOUS VOULEZ VOUS PURGER, NE RETAR-
: dex pas t Procurez vous les Pilules Maxt-

ques de J. E. P. Racicot,et vous vous purgerez tous
en travaliiint, N'est-ce pas un grand avantage que
de de te purger sans perdre de tenns ? Ce sont des
pilules qui ne sont composéesque de racinages. 1) ny
nauoun danger à les p endre. Outre ces pilules JS,
Racicet à toutes rortes de remédes sauvages /aitavec
des racinages, lesquels guérive nt les différentes ma.
ladies auxquelles @93 assufettiesl'huyianité souffran-
te. Si vousavez une maladie qui vons fait souffrir
et vo. ennule, rendez-vousen toute hâte chez

: J. E. P. RACICUT,
No. 25 rus St-Jaseph,Rooh.

Les malades résidait A,Jlnntréal trosverond cas!    
 

" omid ex nu Not 149) rue Notre-Dame, et à Uher-.
coke No2.4: 4u Pont. - Sn
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POUR 15 JOURS

MAISON BLANCHE
Rue Si-Joseph, Si-Roch

RUBANS! ! RUBANS 111
Bb. pris 2,4, @ et fOcts,

 

 

Entoucas et Parasols
Depuis 45c(s, 61 msniant

ÉTOFFES A ROBES
(NUN'S VEILING)

Valant f3e:s. pour 8:

 

c's.

CHAPEAUX ue PAILLE
POUR DAMES

ETC., ETC., ETC,

 

 

Profitez des avantages d3 ca Job

=

LA
SAINT JEAN-BAPTISTE

--10i--

LE MONUMENT

Jacques Cartier Brebeuf

Grande installation

—:0:—

Plus nous approchons do Ta grande fête
canadienne-frangaise, plus les préparatifs
de la célébration sont poussés avec acti-
vité et vigueur, cb plus nussi l'enthou-
siasmu patriotique su dépluie ot s'allivine
hautement.
Tout démontre quo la fibre nationale

ct plus visoureuso que jamais. N'y au-
raît-il pour le prouver que le fait de l'af-
flucuice croissante dog acheteurs à la

Maison Jacques-Cartier
58 RUE DE LA COURONNE

que cela serait bien suffisant, Pa offet,
est-ce parceque le nom de notre maison

de commerce est ledine que celui du
yranel navigateur de Saint-Malo, que
nous voyons la foule s'ourpresser autour
de nos comptoirs ?

Est-cel'excellence du service cu lu qua-
lité supérieure de nos marchandises cl de
nos confections de toutes sortes f

Est-ce l'assortimient varié de nos étoffes
it robes, de nos twevds, de uos pardessus
naperméables pour dames !

Est-cu la variété infinie de nos serges,
thousseline, indiennes, soicries, qui nous
valent pareilles faveurs ?

Est-ce prarce que nous avons eonsorvé
ila Maison l'ancien personuel de H.
Gagnon et Cie, que nous voyons revenir
de la ville et ln campagne toutes les an-
ciennes pratiques de nos prédécesseurs.
Nous t'en savons rien ; mais nous som-

mes bien d'avis qu'il ÿ a un peu de tous
cela.
Pour nous rendre de plus en plus

agréables à nos excellentes pratiques ot
au publie, nous annonçons dès aujour-
d hui, pour la saison des GRANDES SO-
LENNITES RELIGIEUSES LT PA-
TRIOTIQUES qui vont avoir lieu dans
les murs de la vivillo cité do Québec,

Une immense Réduction
JESQUAT TO UELLET SEULEMENT

A TOUS D'EN PROFITER

(0) -

GC. DARVEAU
53

Rue de la Couronne
12 juln—=J 

 offerts par

2. G, D'AUTRUIL & Cie.

C. R. Renirew & Cie
MARCHANDISESDU PRINTEMPS!
CHAPEAU

DE LINCOLN ET BENNEIT, DE LONDRES
 

Provenant des meilleures manufactures,
de toutes couleurs et de toutes qualités.

Chapeaux et casquettes pourenfants
ENPERNEABLES POUR DAMES EF MESSIEURS

Chaque article de notre stock
connu pour sa supériorité et est offert à
des prix plus has que partout aillours.

 

 3 & 37, RUE BUADE

 

TRANSACTION
REMARQUABLE

Le plus grand achat d’habil-
lements d2 printempset d'été
qui ait été fait par notre mai-
son.

Pendant les deux dernières
semaines, la compagnie Grande
Union de hardes faites a la plus
grande vente argent comptant
qui se soit fuite à Québec.

Cette maison a été obligée
d'offrir pour des raisons quel-
congue une partie de son assor-
timent en basau prix coûtant.
Aussi la foule s’est-elle empres-
sée de venir visiter notre assor-
timent el de profiter des mar-
chés incomparables que nous
avions oflerts.

Maintenant nous pouvons
offrir plusieurs cents habille-
ments nouveaux et de saison.

C’est la première fois, depuis
que nous tenous magasin, que
nous pouvons inaugurer cette
grande vente d’habillements si
à bonne heure
Le département pour jeunes
ens et enfants vaut la peine
‘être visité
Habillements en serge noir

pour la première communion.
Habillements en flanelle

bleue pour hommes £5.00 tout
laine.
Notre assortiment régulier

est plus considérable et le plus
beau que nous ayous «u,

Grand Union
CLOTHING CO.
124 Rue St-Josepl
ANCIENNE 11> “1 “TI TERTE 
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se LDES ANNONCES
Suites, Pauchouses, ota.—P. T. Legaré
Unede perdu deuxdetrouuée--fiyndicat deQuébes.
Cotume / kw re—Dubaime &Gatrigue.

* La 8t. Jean-Baptisto—G. Darveau.

Sremholens.—Aleyn & Paquet.
Nicinage annuel de le Société Bt. Vinceut de Paul.

LA JUSTICE
QUEBÉO, 14 JUIN 1889,

UN VRAI GRIEF

Sous ce titre nous lisons dans le Glole
. dg 11 courant :

¢¢ Ceux qui sont émus lors qu'on à ac-
cusé M. Muwat de forcor los eufants des
catholiques à fréquenter los écoles sépa-
rées aout priés do porter leur intention
spéciale sur les agissement de In commis.

n des écoles de Toronto.
*¢ La ville de Toronto ost lo centro et

lechatoau-furt du protestantisme dans
Ontario ; sa commission de syndics d'é-
coles est une commission ultra protestan-
to ; son inspoctour dos écoles publiques
est l'un des chefs de l'agitation protes-
tante contre M. Mowat,

** Ou pourrait ruisonnablemont sup-
Poser quo cette commission fait do sun
mieux pour affaiblir le système des éco-
les séparées en encourageant les enfants
des catholiques à fréquontor los éculss
publiques. Voici le documentqu'elle de-
mande à chaque chef do f;mille on à
chaque tuteur de signer avant quo scs
enfants soient admis aux écoles publi-
ues.
** Jo souseigne-— cortifie par les pré-

‘‘ sentes quo je suis protestant et quo
“ mon 6 de——ans a été
** vacciné avoc succès en l'année 18—.”

* Lo président ot le secrétaire do la
commission atlirment quo le mot *¢ pro-
testant” a été inséré à dessein dans l'in-
lntionformelle d’exclure les enfants des
catholiques ; que dans aucune oircuns-
tance ils ne voudraient adimncttrede pereils
enfants dans les écoles, mbmo s'ils
payaient les contributions et s'ils étaient
cotisés comme contribuables au fonds
des éooles communes.
! Ms'ensuit quo l'accusation purtéo

faussemont contre M. Mowat, à l'offet
qu'il force les enfants des parents catho-
Liques à fréquenter les écoles séparées,
seut-être purtéo en toute justice contre
| cominissign ultra-protostante dus éco-
les do Toronto. ll n'y n quo 30,373 cn-
fants qui fréquentent les écoles séparées
d'Ontario ; sur co nombro 4,07G—près
d'un soptibme—fréquentont les écoles
séparées do Toronto. Et ces 4,076, quel
que soit leur désir de fréquentor les éco-
les publiques, ou sont absolument exclus
grâce à In manière d'agir de la cummis-
siou des écoles publiques.

** Naturellement, pour qu'il cn suit
ainsi,il faut adruettre Lu légalité plus que
douteuse de la mesure prise par ls cum-
mission. Si 'elle est Jégule, elle est sou-
versinewent injuste. Nou-sculeiment ello
oxclut les enfants catholiques qui contri-
buont à l'entretien des écoles publiquos,
wais elle exclutles onfants des contri-
buables juifs ; elle exclut les enfants des
coutribuables qui no prufessent aucune
religion.

Assurémont, il n'est pas dans l'intérêt
public quo les enfants de pareilles gens
svient privés des'noyens de s’instruire. Si
le fait d'exiger un certificat de cetto na-
ture n'est pas un acte illégal de Ia part
do In commission, cette mesure arbi-
traire devrait étre frappéo d'illégalité. Et
en demandant une législation dans ce
sols, nous espérons avuir lo concours do
toutesJus personnes qui depuis trois ans
nocuse M. Mowut de chaseer les écoles
publiques les enfants des catholiques
ronains.”

 

 

 

Nos advorsaires co plaisont à repré-
aontor le Globe commo l'organe du fana-
tisme intolérant tout on s'extasiant de-
vant la prétenduo largeur de vues ds
l'Empire. Nous n'imiterons pas leur

partialité.
Nous avouons voluntiers que les ‘er-

giversations duGlobe sur In question des
Jésuites ne sont pas de nature A nous
faire oublier les écrits incondisires qu'ils

a publiés avantl'exécution do Ricl.
Nous l'avons approuvé lorsque plus

tard, il condamnait les auteurs du crime

de Réginn
Nous avons lieu de le croire sincère

lorsqu'il parle le langage du bon sens et

dela vérité. C’est anoulement lorsqu'il
divague & propos de gricfs imaginaires
que nous ne pouvons nous emplcher
d'attribuer ses changements de front au

désir de a6 rendre populaire parmi la
classe numbreuse des francophobes.
Nous ndmettons que l'Empire cst ca-

pable de tout, mémo do dire la vérité,
lorsque les intérêts de son chef exigent

co suprême effort do In part de l'organe
du tirysme. Dans les rares occasions

où pareil phénomène s'est produit à

notre connaissance, nous nous som.
sacs emprossé de signaler le fait à nos
lecteurs. Il est juste que nous traitions
le Globe avec la même impartialité.

Sans partager le désir qu'exprimo le
Glube do voir les écoles publiques d'On-
tario fréquentées par un plus grand
nonibre d’élèves catholiques, nous lui
savons gré d'avoir signalé un acte d’ex-

clusivisme qui peint bien le caractère
do ces ultra protestants, si inquicts sur
Jo sort de leurs coréligionnaires de la

province de Québec,

On voit d'ici la rage de ces vaillants
champions de Ia liberté de couscionce, si

les protestants de la province de Québec

étaient obligés de se déclarer catholiques

sous polie de voir refuser à leurs en-
farts l'admission aux écoles publi-
ques.
Et rowarcuez quo ca sout prévisément

ces fanatiques qui criont le plus fort
cuntre les écoles séparées.

IIs voudraient Lout simplement forcer

lcs catholiques à pourvoir à l'entrotien
d'écolos d'où leurs enfants sont exclus,et

les mettre dansl'impossibilité de procu-

wer la moindre instruction à leur famille.
Il est vrai que ces parias de la société
œuraient toujours la ressource d'aposta-
sier, ce qui les rendrait dignes de l'esti-
me de leurs persécuteurs.

Remarquez qu'il s'agit ici d’un acte
officiel ot non d’uno de ces nonbrouses
tracasserics que des fanatiques, dépour-
vus de tonte espèce d'autorité, commet.
teut sans engager la rosponsabilité do
toute uno population.

. Et l'on prétendra encore que c'est nous
qui sommes caclavos des préju;çés du raco
ot de religion !
On a trop souvent répété que nos cen-

citayens d'origine nnslo-suxonno ne se
daiserait pes- 1 ee 1x des péchours.

dE
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en csu trouble. Il y a sans doute d'hono-
rables exceptions, mais elles sont mel-

hourousemont trop rares,
II vuut micux lo constater de suite ob

savoir a quoi s'en tonie, au lien do nous
endormir dans une fausse sécurité.
Pour que de parcils abas soicnt possi-

bles en plein dix-nouvidme siècle ct chez

une populajion qui passe Jos trois quarts
do zon tomps & gémir sur ls prétoudue
étroitesse de vues de acs voisins, il faut
queles hainos do sectaires soient bion

profondement enracinées.
Qu'on ue s'y troimpo pas : toutes ces

bruyautes manifestations qui se succè-
dent sans interruption, à tout propos ot
Lors de propos, ne sont pas sculement lo
fait de quelques énorgumènes on quête
de popularité, mais l'expression d’un
sentiment d'animosité queries no justifie
et qui prouve quo la race prétondue su-
péricure a encore beaucoup à approudre

do In part de coux qu'elie dénigre.

 

Décision importa.te

Sous co titro, le Cunadien pullio l'av-
tiole suivante :

‘¢ A Ste-Hénédine, lo 6 du courant,
uno causv intéressunte a été décidée par
le juge Polleticr.

© 30 septembro 1882, M. François
Fortier, nouvellement nomuié régistra-
teur du cumté*de Dorchester, fit <l'écrit
sous scmg privé, suivant : ** Je m'on-

go vis-h-vis Nicodème Audet, écr., de
prendre J.-Bto. Boutin comme mon dé-
puté à raison do 6500.00 par annde ot à
ue pas le démcttro sans raison ni_causo
valables.” Lo 11 juillet 1888 M. For-
tier fit signifier à son député que l'année
courante terminéo il no l'ongagerait plus
À raison de 8500,00 parceque les reveuus
du bureau avaient trop diminué, mais
qu'il lui donnorait un prix moindre i
être couvenu.
M.J.Bte. Boutin ne voulut pas accopter

cette proposition ct de là une action in-
tentée par lui contre lo régistrateur pour
balance de salaire ct dommages.
Cette action fondée sur écrit ci-dessus

n été déboutée sur le principe que cet
écrit, d'après ia preuve faite constatuit
l'ingérence politique de M. Nicodime
Audet, alors député do Dorchester, qui
moyennant cetavantago stipulé en faveur
de son neveu, M. oJ. 1. Doutin, avait
cunscnti à la naominationde M. Furtier
comme registratour, loquel écrit était
contre l'ordre public, puisque pour des
avantages pécuninites, il y avait uno in-
fluouce induo qui privait le registrateur
de son droit de trommeer son député li-
brement à une charge publique. ”

Pour qu'il n'y ait pas du_ malentendu,
nouscroyons devoir publier le texto
même du jugement qui à été rendu.

Le voici :

Courde prgcait 3 Comté do Porchestor

BOUTIN,
ta

FORTIER.

La cour apres avoir «ntendu les par-
tics sur Jo merits de l'action en cette
cause, examiné la preuve ct toutes les
pièces du dossier où sur le tout mure-
inent délibéré. .

Considérant que le demandou: récla-
ne du défendeur In sommo de §199.00
parce que vers le 30 scptombre 1882 lo
dit défendeur fit ct signa sous son seing,
à St.-Antelme, dans le comté de Dor-
chester, un écrit en sa qualité de regis-
trateur du dit comté, par lequel il s'en-
gagen vis-à-vis Nicodème Auclet, écuior,
alors membre de l'assemblée législative,

DERNIÈRESDÉPÊCHES
(SLSQU'A 51 METRES 4. NX.)

Le sénat américain et
l'Exposition

EXCITATION A PARIS

Leshorrenrsze Jonstown

VARIA
Minneapolis, Min.13 juin.—-Le en-

mité du sénat, chargé do tenir une en-

TlConan,“n-tomnéuncomamhens
dans les salles do Ia Chambre do cum-
merce de cette ville

Plusieurs citoyens influents ont ou oc-
cnsien d'exprimer lours vucs sur la ques-
Loos,

 

 

  do In province de Québec, à prendre lo
demandeur coinmo son député régistra-
teur, moyeunant un salnire de $500.00
par année ct i ne pas lu démettre saus
cause ni raison valables ; quo le défen-
deur a accepté cette convontion et le dit
demandeur comme son député à raison
de £500.00 par année à venir jusqu'au
ler août 1888, époquo à laquelle lo dé-
fenduur n démis sans raison et contrnire-
ment au dit écrit sous seing privé le dit
demandeur et qu’en conséquence lc dé-
fendeur a droit ii ton salaire depuis le
ler auût 1888, savoir la sonune du $83.-
331100 cn outre $115, 68100 commo
compeniation des domunges soutferts
par le dit demandeur par suite de sa dé-
mission injuste :

Considérant que lo 4 juillet 1888, lo
défendeur n averti le demandeur qu'h
l'expiration de la présente année d'engn -
gement savoir le 15 octobre 1888, il no
requérerait plus Îcs sorvices du deman-
deur à raison du $500.00 par année
parceque les recettes du bureau avaient
diminué considérablement mais que
toutefois il engngcrait lo domandeur à
un prix tnvins élevé si celui-ci y consen-
tait :

Considérant que le 11 juillet 18.8 lo
demandeura fait signifier au défenduur
son refus d'accopter lcs propositions du
défendeur :

Considérant que le 24 juillet 1888, le
défendeur après avoir appris quo le de-
mandeur abusait de sa position, difin-
mait et calomniait lo défendeur, lui tit
signifier uu protét qu'il ne pourrait plus
dansl'intérét du public le girder iv sun
bureau comme son député régistratour,
lui donnant congé à partir du lor aofit
alors prochain et lui ofirant on même
temps tn inois de saluiro comine incleni-
nité, syvoir la sommo de $41.66,

Considérant que l'écrit sous soirg pri-
vé qu'invoque le demandour constate
l’ingéronce du député d'alors du comté,
de Dorchester, Nicodeme Audet, écuier,
lequel en considération de son influunce
politique a imposé au défendeur l'enga-
gemont du_ demandeur à perpétuité à
raison de 8500.00 par aunée, que par la
loi la nomination de sun député appar-
tient au régistratcur ct que telle con-
vention exigée par le dit Nico-
déme Audet, agissant pour le demandour
et dans son intérêt ca contraire à l'or-
dre public ct par conséquent nulle et
de nul offet.

Considérant qu'il était loisible au dé-
fendeur de démettre lo demandeur sui-
vant l'avis donné dans son protét le 4
juillet 1884 :

Considérant qu'après le protêôt du 4
juillet 18S8,le demandeur s'est comporté
vis-à-vis le chef de manière à lui faire
perdre toute confiance, qu'il n’était plus
possible pour le defendeur de lo garder
plus longtemps comme son député.

Considérant que lo chef par eon protêt
du 24 juillet 1888 a offert au demandeür
une indemnité d’un mois de salaire, sa-
voir: $41.66 et qu'il avait dû offrir ct
assigner cette somme avec ses plai-
doyers.

tdamne le défondeur à payer au de-
mandeur la sommede $41.66 avec intérêt
a coulptor du 6 octobre 1888 avec les dé-
pens d'une action à In cour de circuit de
cette (41.60( ot d :trnit à A. Dolislo Ecr.
procurer =" >ndlanr et l'action est
renvoy ¢ QUE rplus,
Sas-dic. A ‘un AS
=. ff. O Prisxcin,

ve °

 
Vraie copie

ELIX Rexy,
“ Député Grefiior C. OC:

M. Pillabury, l’un de coux qui out été
entoudus dovaut lu connité, à dit quo
toute législation du cungris, qui amélio-
rer cit les relations de commerce avoc lo
Canada, serait bien vuo par les inar-
chands de LI6 ot los juopriétaires do
moulins à furine dans cotto partie du
pays. “La valeur du la farine ct du
gain a-t-il dit, est toujours établio on
turope. Si toutes rostrictions ct tous

droits pouvaient être vnlovés, culs serait
d'un grand avantago pour nous les Amé-
ricains.
Une quantité considérable de notro fa-

rine est vondue au Cunada,etsi les druits
pouvsient être enlevés par l'annexion ou
par tout autre moyen, nous voudrions
encoro plus de farine auCanada quo nous
le fnisons maintenant.”
En réponse à lu question, si l’enluve-

mont des druits sorsit Lien vu du jwuple
du Canada, M. Pillsbury a dit : ** Cela
ne plairait pas nu parti actuellement au
Canada ; mais jo suis sûr quo cols cun-
vicudrait à ln majorité des hones de
comimerco du Canada.”
Ona posé a M. Pillsbury plusiours

autres questions relatives à l'effet quo
l'annoxion aurait avec In Culombio Bri-
tanniquo et le Manitoba. ll a répondu
quo cela no causernit aucun préjudice si
lo peuple y cousentait.

D'autre témoins ant été entendus et
so sont déclarés en faveur des rolntions
do connucree illimité avec le Canada.
Lo comité est ensuite parti pomr Chi-

cago,

Excitn |. a Paris

Paris, 13 juin—Uno grando excitation
règne au sujet des arrestations faites à
Angoulême, Le débat ncerbe qui a eu
lieu, lundi soir, à la Chambre n'a fait
que l'augmenter. Les boulanyistes pré-
teudent que jamais, nux temps les lus
mauvais de l'empire, il y n eu un4delabus
do pouvoir. La défonse de M. Coustans
no satisfait personne. Il ne put expliquer
pourquoi une assemblée paisible avait
été troubléo, ou pourquoi des représen-
tants du peuplo protestant coulro cel
acte ont été arrôter.
En raison do l'agitation, la cause du

Laisant, Laguerre ct Déroulide sciajpro-
tablemont remise iv samedi. Le magis-
trat considèrera ln question du caution-
neinent aujourd'hui. 11 s'élève ano gran-
de clumeurau sujot de In détention des
accusés,

In police cortectiounclie

Paris,*13 juin—MM. Déroulède, La-
guerre ct Laisant, qui avaiont été arce-
tés dimanche dernier a Angouiémo pour
avoir résité aux agents qui étaient char-
gés d'empêcher la réunion houlangiste,
ont été traduits devant lo tribunal cor-
rectionnel de cette ville. Ils sout accusés
de rébollion envers les agents.

Le discours de M. Jules Ferry

Paris, 13 juin.—lin qurlant du dis-
cours prononcé jeudi dernior à Ia cham-
bro des députés par M. Ferry, M. Go-
blet a dit que M Ferry n’était pas le
chef du parti républicain et qu'en consé-
quence il n'avait pas qualité pour faire
des avances à la droite.
M. Ferry no semble pas satisfait du

résultat de son retour à l'activité politi-
que. Il parait comprondre qu'il fait
une faute, qu'il A nui is son parti ct à
lui-même ct qu'il a coiapromis la paix

litique et les intérêts actuels de la
rauce par le discours qu'il n prononcé

bla chambre. Il c&* parti soudainement
pour Vichy ou il restora aves sa fenums
Jusqu’au mois de juillet.

Ry

Inondations de Joknsiorn

Jonhston, Penn. 1%—Lo bureau d'on-
registrement des survivants vient do
terminer son rapport et il l’a transmis ir
D Scott. Voici ce que le rappurt otticiel
it :
Nombre total des survivants : 15,678

personnes.
te Nombre total des cadavres identifiés :
G28.
Total des cadavres impossibles à iden-

fier : 325.
Nombre total des eadavres recouvrés à

Ninench ct Indiana County : 1192,
Le dernicr recensement do Ja ville de

Juhnstown donnait une population do
39,000 hnbitants. Co rapport attesto
aussi qu'il ya encoro 12,730 porsonucs
dont on n'a pu so rondro compte.

Fnucrevuc suilliaire

Berlin, 13 juin. — L'emperour Guil-
Jaumo ot le ahah de Perso ont assisté
avant-hior à une revue militaire. Après
Ia vavuo un banquet a été donué on
l'honneur du Shah ot des toasts d'amitié
ont été échangés. Le soir le Shah n as-
sisté à un ballet joué au théâtre. Lo
Shah a présenté son portrait au comte
Herbort Bismark.

Le sucre de betterave

Lundros, 13 juin. — Lo prix du sucre
de betterave allemand continue à mon-
ter. On cote aujourd'hui, pour le sucre
de betterave, à 88 dégrés : acheteurs
23s 74d. ; vendeurs, 20s. Tout indique
quo Je marché va demourer calme,

Une mine d'or

Helena, Montana, 18 juin. — Il a
grande excitation à Grandstel, comté de
Missouri, à propos do la découverte
qu'on y a faite d'une niine d'or. Jas.
Quickbonner, on se bnignant duns le
Cold Creek, à trouvé une douzaine do
gros lingots d'or qu’il transports à Grand-
stal. En trois houres, tous les hommes
do ce dernier village étaient partis pour
l'endroit où les linguts avaient été trou-
v

Fabrique renverros par l'eau

Boston, 18 juin..—- Uno brèche s'est
produite aur le bord du canal qui passe à
Holyoke ot la manufacture connue sous
lo nom de Cabot Mille à été renversée
par l'eau.
On no signale pas d'accidents do per-

sonnes ; mais les pertes mutérielles s'élè-
vent, dit-on, à $100,000.

Un jeune criminel

Paris, 13 juin.--Des débats très émou-
vants viennent de se dérouler devant la
cour d'assises des Bouches du Rhônes. Lo criminel qui s'assayait sur sos bancs
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est un jeune cultivateur de 22 aus tout
&u plus, du nom de Silvy (Marius). Dans

want do 1887 il demeursit avus ron
au village des Aogatos, baulieue de
iles. ;

Dans la nuit du 27 avril 1887, profi-
tant de ce que son frère était erf voyages
il pétiétra dans ls chambre de en lle-
sœur et, apris ne lutte d pérée, l'as-

aausina en Ia frappant de plusieurs coups
du couteau. Lo
A In suite do oe Jramo, Marius Silvy

fut arrêté ainsi que son frére. Muis tous
doux bénéficièrent d'une ordonuance de
nou-lieu. endant Is ramour publi-
que désignait ius Silvy comme levé-
ritable assassin. Parmi ceux qui parnis-
saicnt lo plus convainous do la culpabili- |
té de Silvy se trouvait un nomwé Gas-
uet.

9 Il avait déclaré à maintes reprises
avoir un sccrut qu'il ne voulait om-
porter duus In tombe. I mourut ot un
nommé Couto l'assists dans ses derniers
moments Quinze jours après, Jo 20
novembre 1888, vers quatro heuresdu
suir, au moment où lu comte s0 disposait à
prondre lo repas du soir avec sa familo
ans une pièce situéo au rez-de-chaussée

dans son habitation, il recut daus le dos
un décharge d'arme à feu et tomba fou-
droyé. .
1our ressorti des débats que Silvy l'a-

vait tué de crainte qu'il ne commit quol-
que indiscrétion sur son premier cri-
me.
Après Joux jours d'audionce, le jury

eat ontré on «olibération minuit, et il n
rapporté un verdict aux termss duquel
la cour condarano Silvy à la pelno de
mort.
Les gendarmes ommènent lo condum-

né qui marche d'un pas ferme ot dit cym-
quemont : ‘‘ Cinquante aus plus tôt ou
cinquante ans plus tard ! ”

VARIETES
L'ermite dela Falaise
— Hâtons-nous, monsieur, me dit en

pressant le pas le vieux pécheur qui
n'avait piloté sur la grève et par les fa.
Luises.
Et co diannt il me montrait du doigt

un point noir grossissunt à l'horizon un
grain près do fondro sur nous. Nous
avions, co jour-li, poussé notre excursion
plus loin que de coutume, et au dive du
non compagnon de route nous nvions
encore plus d'une heure de niarche pour
yagner son gite, ct lo mien depuis huit
jours.
Nous accélérämes notre allure ; mais

subitement te vent fraichit du large, lu
mer que nous COminions On CO Moment
se couvrit de vagues courtes bondissaut
à Infsurfuco moutonuante des flots.
—Je veux voir, dis-je simplement à

mon guido Pierre.
—Soit, dit-il indifférent en s'acheimni-

nant vers In plage, mais du diable si
nous nu rentrous jus trompés commo
une suune,

En effot, à peine étuis-je en contem-
plation devant le grandiose spectacle
qu'ofiro la mor on courroux, qu'un zig-
sas do feu éventrn la noire opacité du
ciel, le tonnerre gronda daus le lointain,
ut de Inryes guuttes d'eau s'écrastrent sur
le sol.
—Munsiour, me dit. Piorro, m'arra-

chant soudain & mn contemplation, il
nous faudra coucher dehors. Outro
que dans l'obscurité nous risquorions
fort de nous rompre les vs, je no répon-
drais pas de pouva:r m'orionter par cet-
te nuit cans étoiles.
—Oùcoucheruns-nous ? fis-jo on in-

terrogeant horizon où n'apparsissait
aucun feu,
— Si cela ne vous fait rien, répondit-il

avec un petit frisscunement, on pour-
rait demander l'hospitalité à l'ermi-
te.

Ft son «vil ge fixait, craintif, sur uno
cahuto se détachant sur l'escarpemont
de la falaise, perchéo là-haut comme un
nid d'aigles.
—Qui est cet cruite ? interrogeai-

 

 

je.
* Le diable soul pourrait vous répon-
dre, monsieur, ct vous dire comment et
de quoi il vit depuis trois ans qu'il a
quitté la mer pour venir habiter là-haut.
Minis si vous demandez abri à son tuit
misérable, peut-être consentira-t-il à
vous narrer son histoira. Vous screz,
je crois, le premier auquel il aura fait
cctto faveur.
Ma curiosité était vivement aurexoi-

téo : jo flairais ‘quelque fantastique lc-
genude dont il sepait intéressant d'avoir
1a clef, uno énigme qu'il mo scernit nisé
de déchifirer.

—-EhLien, avit ? allons ! mais, ajoutai-
je en riant, si vous me menoz chez quol-
que ogro dévorant les voyagours où quête
d'uno maison hospitalière, je vous on
rends responsable, .

Pierre mo sembla no gofiter que mé-
diocremont la plaisanterie, ot ces quol-
ques paroles, dites copendant sur un
ton plaisant et raillour, ne laissèrent
pas do impressionner anssoz vive-
ment.
—Dnino ! monsieur, si vous lo pré-

férez, on pout essayer de continuer...
—+Nou pat, Allons voir co inyatérieux

cénobito.
Après quelques hésitations, quo lovè-

ront l'oxu ruissolante du ciel et lus pa-
quets d'embrun franchissant Ja falaise,
non guide se décida, ot après une péni-
ble ascension, vint timidement heurter
à la porte de la cahute accotée au roc la
protégeant contre les ouragans.

Pa

—Entrez, répondit simplement do
lintérieur une voix milo et bien tim-
brée.
Aveo uno courtoisio où l'appréhension

était bien pour quelque chose, mon com.
premon s'effaça pour me laisser passer.
Poussant les nis disjoints formant l’huis,

je pénétrai dans uno pièco sombre et spa-
cieuse qu'éclairait seul le fou de l'Âtre où
flambaient, autour d’une duorme biche,
quelques algues marinesdosséchéos.D'un
coup d'œil j'embragsai la demeuro ot
son propriétaire. Je m'attondais à voir
quelque vivillard à longue barbe blan-
che.

Aussi mon étonnement fut grand à
l'aspect do notro hôta,qui so lovant pour
nous recevoir, Ia taille d'un athlète, aux
épnules un pou trapues, ma's Inrges ot
robustes ; lo visage, jaune et énergique,
portait l'uinpreinto d'uno douleur violon-
te, mais le rd, loyal et bon, jotait
quolque sérénité sur la faco tourmentée,
complètemont rasée, swuf los favoris que
portont los marins. L'ameublementde la
cabane, des plus primitifs, comportait
quelques escaboaux grossièrement taillés
une couchotte de for malgroment aména-
géc d'un matulas do vorech et d'uno cou-
vorto grise ; dans un coin, quelques us-
tonsiles do cuisine. Mais ce qui surtout
attirn mon attontion,ce qui fixa tous mos
regards, co fut, soigneusement encadréo
sous le verre, l'étoile de l'honneur, étin-
celant sur la cheminée veuve de tout or-
nemont.
Evidommentla vio de notre hôte ca-

chait quelque inystère que je io promis
d'élucirler. : :
—Quepuis-je vousdoryir, messieurs ?

fût poliment l'ermite ok avançans des aiè-ges. ace

Nous offrir l'hospitallté pour cette nuit, monsieur, répondis-je respectueu-
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sement. Ta tempête nous a suépeis oa
in, et comme une houre de marche

nous aéparo do Kéraveo.....,
——Ah ! vous vous rendiez à Kéravoc,

interrompit-il ; de fait, Tokende
falaises,toucpe pour naviguer

et plutôt que chavirer dane ue cre-
Vasso, vous avez bien fait de mettre en
panne et jeterl'ancre sur ma pauvre de-
meure. Mos ressources sont maigres,
mais vous êtes chez vous, messieur,
Après uu ropas des plusrudimontaires,
ndant lequel notre so lamentasur

o sort des iments proches des côtes,
mon con on f'isrre se roula dans son
caban et biontét runfis bruyammentdans
sun oncoignure,
Quant à moi, je m'étaisapproché de la

vaste cheminée ot, sentant peser sur mot
lo regard de mon hôte, jo fxais obstiné-
mout In flunme de l'âtre, n'osant lever
les youx surlui, malgré le vif désir que
j'en éprouvais.

Cefut lui qui, le premier, rompit lo
silenco :
—Vous n'étos pas du pays, mon-

sieur ?
—Non, je suis de I’aris et ne suis on

cctte contrée gue pour y passer quelques
ours de villégiature.

11 ae fit un silence : jo n'osxis aborder
lo sujot qui m'intéreasuit ; mais do temps
à autre, involontairement, mon regard
so fixait, intorrogateur, sur Ja croix
d'honneur placée au-dessus do ma tête.
A un mowcont donné, les yeux de l'er-
niite suivirent les miens ; un impercep--
tiblo ot triste sourirecstompa sa lèvre un
peu dédaigneuse.
—Vuus vous étonnez, n'est-il pas vrai,

fit-il subitement, de voir l'étoile des bra.
ves en ma pauvre demeure ?
=-Cet étonnement sarait injurieux

et loin de moi ls penséo do vous cruiro
indigne. .
—Lt cela ost, pourtant ! im'interrom-

pit-il véhémontement. Cotte cruix jo
rougirais do Ia portor,
- Stupéfait."je le regardai : une grosse
larwo brillait à 60 paupières, sur sa rude
faco de marin so peignit l'impression
d'une indiciblo douleur,
—Tenez,fit-il brusquement, je vous

crois honnête hommo, jo veux que vous
mo jugiez
Vous (tes de Ia ville, de la grando

ville, ct peut-être vorrez-vous les chosos
sous un Kutre jour que mos camarades
les prysana.
Cur si je leur disnis, n mes compa:mons

d'unfance, que moi, Jacques Nurce. J'ai
tué mon frère. +

Instissctivemont je reculai mon esca-
beau avoc un effroi que je no pus dissi-
muler.
—lls fernient coque vous venoz de

faire, continua Jacques impassible, 1ls so
reculersient, s'éloignersient de mui avec
dégolt et mépris,
Tly avait tant d'honnête simplicité

dans ces paroles, tant do douleur conte-
nuo ot de résignation, que jo mo repro-
chai nou premier mouvement, et lo cor-
rigeai d'un signe bienveillant.
—Mais on ne condamne pas le piro

dos assassins sans l'entendre, reprit-il ;
vous avez entondu l'accusation brutale,
vous écouterez la défense ; depuis long-
temps mon coeur saisno de no pouvoir
s'épancher librement, soyez mon jugo
impartial.

J'acquiesçai de In tête, incapable do
prononcer uno parole, ot Jacques No-
rue commença le récit de sa sombre his.
tuire :

(A suivre)

Bulletin maritime

Vievigetion océanique

13 juin,
Steamers arrivés à venant de
Rotterdam Now-York Rotterdam
France “ Londres
Greece Londies Now-York
City of Berlin .* te
Adriatic hy ss
Sallia “ se
Wisconsin 6 ss

Le steamer Circassian cest parti hier
matin pour Liverpool,
Lo steamor Escalona a été placé vec

succes, dans lo dock Davie, lier matin.
11 sera examiné aujourd'hui.

Le steamer Joseph John ayant com.
pleté sa enrgaizon ost parti pour la mer
hior soir.

Ln barque M. ct E. Canu n été placée
dans lo gril Wolfe hior matin pour être
réparde et peinturdéo,
Lo staamer Otter parti do Ju Puinte

aux Esquimaux est arrivédans notre port
hier à 5,30.

La barque Peacemakorost sorti hier
du dock Russell, ot ost parti ce matin

- pour Trois-Rivières pour preudre un
chargement.

Le remorqueur Rival à été repsré au
dock Russoll.

La Larque Ruby cst parti pour la mor
hier, remorquéo par lo C. W. Jones jus.
qu'à Y'Anac dos sauvnges.

Lo stonmer Scottsman est passé à Pe-
rim, venant do Basacin en destination de
Montréal,
Lo remorgueur Williams, est arrivé

hier aves la barquoutine Moss Rose ot
uno Large à canaux,
Un dépêche reçue à-Halifax de Tort

1a-Tour at Port Joli, à 25 milles à l'ost
do Lockoport, mande qu'on a vu les dé-
bris d’un navire et aussi - plusiours ani.
muux sur los grèves,

——

Asvivades dans le port

13 juin.

SS. Ottor, Pointe aux Esquimaux,
À. Fraser ot Cie, cargaison géné-
rale.
Barque Dranmerscron, gyvertsen,

Liverpool, Price et frère, lest, A Ta.
dousac.
Barge i canaux, J. Burdett, Kolly,

Hoboken, N. J. Bonnott et Cie, char-
n.
—W, Pottitt, Kully, Hobokou, N. J.,

Bennett ot Cie, charbon.
Guëlotte N. D. du la Garde, Vignoau,

Natashquam.

chargement

12 juin.

Joroph John, 1,357, fau,
frère ot Cio, dans la rade.
Mario Anna, St Jean Terrciu:ouri.

Paterson, quai Price.

. Price,

Bennett ot Cio, Bassin Louiau.

Acquittés

SS. Juseph John, Grey, Londre.., .
frère & Cio

—Thames. Couillard, North Sydney
Ross & Cie. ’ panes
Barqua Lind Aberd bell

Beckott & Cie, cer, Dobell,

—Ruby, Morris, Dublin, J. Burnatall
& Cie.

. y ra . :

En route pour Québee : -
Curlew, Simley, St-Vincent, 14 mai Mary Coles—Fraseybury, 8 juin

‘Magnum, Naous, Monte Video, 18 nai,

AURA LIEUAYIONALE

 
Victor Marier
No. 83, rue d'Aiguillon.

Puur la commodité du

I P. Dery,

LY LENEUBLEDE - £5,000

Agent pour In vente des billets à Qué
toute demande de billets par lettre ao fr
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boo. Fondée cn juin La Becagzazan,
1884.5nous l'autorité $50,000 & E LEFENTES,

‘Acte Québec, —

33 Victoria, chapitre oBos LOT Barsaux: 19 Rue St-Jacque 
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40 rue St-Pierre ; Jos. Tuenes,2 Ÿ ier,Core, 243, ruo St-Paul ; Jos. Doxari, 161, rue St-Joseph.
rus St” St-Sauveur ; Jos.

 

DOUANE

Le montant perçu au bureau de la
douane de Québec, le 13 juin oat de 98,-
428,97.

 

HEU. 23 DE LA MAREE HAUTE A QUEREC

juin matin soir

Lundi 10 3.11 3.41
Mardi n 4.18 4.31
Morcrodi 12 4.44 5.09
Jeudi 18 £.33 4,00
Vendredi 14 6.25 6.51
Samedi 15 7.15 7.40
Dimancho 16 8.05 8.31

N.B. Le courant continua h inonter45
minutes après la marée hauto.

 

Phases de la lune

Pleino lune, jeudi lo 13, à 9.18 a. m.

   
L’EA ON
c’est la vio ; celle donne de la vigueur ct

ST-LE

rétablit la santé. En v -uloz-vous uno
jreuvo? Ecoutez M. Cliarlebols, con-
clucteur sur te C, P. RR,

“Depuis quelques années, j'étais
victimede ladyspepsie, je n'avais pasd’ap-
pétit, no digérais qu'un peu de pain ot
d'eau el étais attaqué de Ia maladie do
rognons. Je bus del’eau St-Léon chaudo
ct maintenant j'ai recouvré Li santé, €
ccla grâce à l'eau minérale de St-Léon
 

 

- CHEMIN DE FER

LE QUEBEC CENTRAL
Line de Quhee, Boston, New-York et les Monta-
gnes Blanches.

La plus dircete et la mofilenre ponr Boston et tous
les points de la Nouvelle-Angleterre via le lac
Mermphremagne.

La seule ligne ayant dea chars parloire ct dortairs
entre Quéhee ct Springficld, et Quebec et Boston,
81s transbordement,

Le ct après LUNDI, le 17 juin 1839, les trains
quitterontQueueà Québec It to
xerus-—-Démairt de par le hateau-passeur

2.16 pm... de Lévis à 245 p.m. Arrive
à la Jonction de In Bezuce à 4.30h, p.m,
Arrive à Sherbrooke À 8.40 h, p.in., arrive
A Ne =t,_Vt, à 10 40 h. p.m. ; arrive
À Roston à 8 h. 30 aan. ; arrive & New-
York à 11.40 b. a.m.

Des chars palals, parloirs et dorto:ra, sont attachés
À ce train sans transbordement.

Pasacmes—Part de Quéliee par le bateau-passeurà
8.50 li.p.ms. ; de Lév!isà 0.15 p.m. ; arriva
à la Jonction de la Beauce à 11.30 p m.;
artic A Sherbrooke & 8,46a m. ; arrive
à Newport A Gam. ; arrive à llos.
tou à h, pans ; acrive à New-York à
7.50 p.nu

Des chars palals sont attachds À ce train sang
transhordenent., (Ce train part de Quiéec le dinan.
che soir au lieu de samedi soir,
Minto— Part de Québer par lo bateau-passeur à 1.50

H. .p.un. ; de Lévis à 2 h, pas ; arrive à
1a Jonetlon de la BeaunocA 3.80 h. pm. ;
arrive à St. François A 8.45 p. m.

Les trains arriceront à Quebec :

Kærkess--l'art de New-York à € h. 00 p.m, ; da
Bostonà Th. pus. New-port à 5.40 a.n.
rat da Sherbrcoke 4 7.40 a.m : arrive
Lévis 4 1.35 h. pom, et à Québec par

1e bateau-passeur à 1.45 p.nr.

Des chars palais sont attachés À ce train sans
transbordement de Springfield A Quebeo,

Passaazre—l'art de New-York à 9.15 a.m.s part de
Poston & 1 i, pan.; part de Newport A
0h. p.ni. ; part de Sherbrooke à 11,15
p-mn. s Arrive à Lévis À 6,30 a.in.; arrive
; Québec par lo Latsan-passeur à 0.40
h, BBL,

Jtcs chars palais aont attachés à oa train de Boston
& Q élec sans transbordement,
Mixrr—Part de St, François à 6 a.m, ; de la Jonction

dela Benuce à 7.80 a.tu. ; arrive à Lévis
à 10 40a.m. ; et à Québeo par le hatoau-
nerseur à 11.00 à. 1.

RAOCORDEURNTS

A Li ia et À Ia Jonction Ha la4 avec l'Intec:ulo-
nial ; à Sherbrooke avec le chemin de Degton «t
Maine pour les voyageurs allant aux différente 0 1 t3
de ia Nouvelle Angleterre; avec la ligne congte du
Pacifque-Canadien pour BtJean, Nou-eau-Brunse
wick, et lis autres provinces maritimes, ct pour
Mo tréal et l'Oucet,
Les billets pere les touristes allant à Newport, aux

Montagnes Blanches, à Boston, a Now-York, sont en
vente du ler fu'n au premier octobre ; et les billets
d'exoursion du samedi, bons pour aller ls samedi et
revenir le lundi suivant, sont en vente du 22 juin au
30 septembre.
Pour Lilleis, et autres informat'ons, s'adresse au

bureau Sénéral des bilicte, en face de l'Hotel St.

FRANK GRUNDY,
Gérant-cénéral.

J I. WALSE.
iérant des passagersss

Lira)
M-erbrooke, 10 juin 1 JB

  
 

M. A. Roberts, 111 Burlington, Vi,

A VENDRE
 

TrJUMENT pour voitures légères, poil rou
edn nalr, Son train de routo et {agile & od:

witt, à vendre à bonnes conditions.
S'adressey A

ONESIME GIGUERE
03 rue Richardson, 88. Roch.

J—10 Juln—29

A VENDRE
coUNEBONNE SAISONDECONMER-

en hriques,à Sétages, s au Na
rue Sh-Josanhi, St-Rooh, faisant face que

les deux rues, StJoseph ot Notre-Damg
des Anges

K° drérer à

 

LOUIS ROUSSEAU,
Oo v

6Juln--1. J ptdes rues Ste Hélène et Dccaten |
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DEUX DETROUVES
BoNNE NOUVELLE

Aux messieurs amateurs
— D'UNE —

BELLE TOILETTE
TAILLEUREUROPEEN

Arrivant muni des meilleures preuves de

compétenco, à nous adressé par une des

plus grandes maisons de commerco Allo-
uundesavec laquelle nous fuisons affaire,

Inutile do faire de longs commentaires
pour arriver à fairo de notre départo-

ment de tailleur lc meilleur à Québec,
tous n'avons rçoulé devant aucun sacri-

fico.

ME. FORG,

Artis:e taillour Allemand

que nous avons le plaisir do présenter au
public est appolé à jouer le rôle de réno-
vateur de la modo nu Canada, ot pour
faire de notre département do toilettes
pour hommes le rendez-vous des ama-

teurs, NOS PRIX gcront pour les pra-
miors trois mois les plus bas do la ville,
au public d'en profiter pour les fêtes
d'été.

SYNDICAT ce QUEBEC
- 207
Rue St-Joseph

Bemande

Besoin immédiatement de 10 couturiè-
res de promière classo pour toiletto de
dames. 15 couturières  expérimentéey

ur hardes d'homires. Don salaire pour
nnes ouvrières

SYNDICAT DE QUELEC,
207 rue St Joseph

CREMETTBEURRETT
Duhaime &Garrigue
52, COTE DU PALAIS,
juin—8 J. 8Jra OIre.46H

PLACE DE BAINS
M. PotroDore,amViBa- 2. Une euteullécièée.
22moi-5. J.6

+



ir

 

“ Au Peuplo, où les billots
tés.

.

_ ‘ “spdictais :

© Ala sulty Zen faux comis par le
: joue çummisJ. B. Chrétien-chiez M. J.

Martineau, des actions ont été prises
contre MM. Onésime Cualifour, Noël &
Cie et J. E. Martineau, par Is Banque

ont été cacomp-

Naturellement, les actions sont contes-
MM. Montambault, Langelier et

Langelior sunt Ics avocats do ln Banquo
du Peuple, et M. Adjutor Turcotte cat
l'avocat de M. Martineau.

Academis de Musique

+ My mecethenct *
Mademoiselle Edwina Gray possido

vraiment un talent universel. Mercredi
soir, c'était Ja femme du monde, intri-
gante, sans scrupulo d'abord, mais oun-
servant au fond du cur le germo de
l'amour et partant, de In vertu écnréo à
la fin par le remords ot la passion. Hier
après-midi la jeune fille de Ia classe
bourgeviso, Lien élevée ot obéissante,
hier scir enfin la paysanne naïve ot cn-
jouée, amoureuse sans bien s’on rendra
compte, tout iv frit charmante daus sa
sincérité capricicuse.
M. Fred. Brouks n'est fort bien ac-

quitté du rôle du juune premier. La par-
- tie musicnlo a été bien réussie. Nous ca-
pérons avoir prochainement lo pluiair
d'applaudir encore une fois madouivisulle
ray.

Caualiens peda dams Ia eata-brophe de

Johnstown

Parmi les 12000 victimes de la catas-
trophe de Johnstown so trouve une fu-
mille dont lcs parents habitent à
Longue Puinte. Mine Napoléon Courteau
a écrit à son père, M. Blais, dela l’ointo
aux Trembles.

Elle dit quo sa famille cat perdue ct
quele fils de M. Blais, Alfred, sa fennmiu
ot leurs quatre enfants ont péri.

Accident it une locomotive sur I'Intere

colonial

La Incomotive du train rapide de l'In-
tercolonial s'est brisée inardi après-midi
entre Saint-Pierre et Saint-Thomas de
Montmagny. C’est lo bras transversal
quis'est cassé. Ou a été obligé do s0
rendro ainsi, la locomotive ne fonctiun-
nant que d'un côté, jusqu'à St-Philippe
de Néri, où une autro locomotive a pris
le convoi. Malgré cela, on est arrivé cu
tewps à lu Rivière-du-Loup.

Vinite de S. AE, 1e lieutenaut-souvernear n
Nicolet

Son Honneur le lieutenant-souverneur
Angers serà Nicolet mardi le 25, où il
arrivers par Je vapeur Nicolet, à 6 h. p.
n. La villo lui pnéienters une adresso h
son arrivée, sous les pins,
du séminaire,

A huitheurcs, ily aura uno séanco
dramatique dans la grande salle du séimi-
naire, Au commencement de cette séan-
ce, les élèves presentoront uno adresse
au lioutenant-gouvernour,
Le Jendemain, à 84 h. a. 1m, séance

do la distribution des prix, à laquelle se-
ront adinis les parents, les anciens élèves
et toutes les personnes munies de billets
d'entrée.

Il sera l'hôte

Concession ve Iosts n Latir

La vente à l'enchère dos lots à bäütir
eur la ruc des Ernbles, commencée
avant-hior ar M. Alfred St-Laurent so
continuera samedi, le 15 courant, à 2 h.
p.m.

Pour les Incendies de 8t-Sauveur

Deuxième envoi d'argent reçu par
MM. Bernard et Allaire :

Octavius Newcombe & Co, manu-
fncturiers de pianos, Toronto,
Out... casse nan e 0 sen sa0es $25 00

Un manufacturier do jinnus, To-
ronto, Out...…............... 25 00

W. Dolorty & Cie, manufactu-
viers d'harmontums,Clinton,Ont 10 00

The W. F. shaw & Co, éditeurs
de musique, Philadelphie, E.U. A 20 00

880 OÙ
Con f'e 1ittcraire ct historique

11 aura réunion de ce comité ven.
dredisoir, à 7 hrs. p. m., pour affaires
très importantes.
Les membres sont instamment priés

J
~

d'être présents Le

Bourrasque

Ceux qui étaient hior à bord du bateau
de l'Isle d'Orléans au voyage do 4 h. 45
ont été gratifiés du spectacle d'uno jolio
petite tempête. Pendant 20 minutes, il
à été prosqu’impossiblo do voir à quinzo
asà l'avant du bateau qui souffrait
eaucoup de la mer. Tout s'est passé

eans accident. Les dames en ont été
quittes pour une 1égéro peur,

Le Quelec Central

Les nutorités de la compagnie de Qué-
bec Central ont acquicscé nu désir de la
classe commerciale ct agricole qui habite
1a plus belle partie do notre province en
lui donnant uh traind'affaires qui cireu-
lora 1a nuit. Lo besoin s’on faisant sun-
tir depuis longtemps.

Universite Laval

. Nous avons annonce par erreur l'autre
jour quo le pensionnat de l'Université
Laval restait ouvert jusqu'au 26 juin.
Tel n’est pas lo cas, le pensionnat se fer-
mers le 21, jour de la clôture des cours.

Une nouvelle societe

Notre ville vient de voir germor une
nouvelle société qui a déjà fait beaucoup
de bion à l'étranger, mais qui est tout
à fait neuve pour Québec. Son nom est
“Ligue des Forestiers Catholiques Ro-
mains.” Elle a été fondéo il y a quel.
ques années par Mgr l'évêque de Chica-
go, dans lo but d'entraver les progrès
de la franc-maçonnerie qui faisait des
troudes dans los rangs dos catholiques.

Mais son but n'est du tout con-
templatif ni agcètique ; c'est une ligue
qui tient le milieu entre nos unions St-
osoph et los compagnies d'assurances

sur,la vie. b
» fout membre en entrant e un
droit d'entrée, et à la mort d'unmewn.
bre, la Ligue lui vote $1,000 qui sont
données

4

sa famille,
La Ligue se coinposo de subdivisions

appelés ‘‘ cours. ” Une de cos cours a
été forméeau Faubourz Saint-Jean et
une autre à Saint-Roch. Chaque cour s
un chapelain qui assiste aux xéances de
délibérations et un médecin. Le méde-
cin de Ia cour de St-Jean est M. le Dr

Uin, le chapelain sera nommé dans
Quelques jours par Son Eminence.

to cour aura sa première assem-
blée lo premier me: do juillet pro-
chain, -
- C'ost uno ospèce do police d'assurance
qui à de plus ventad'être une asso-

on mutuaclle et éminemment catho-
Jique. Livisa déjà organisé une cour
ot o’on trouve bien. Cette Ligue mérite
assurément des encourageimeuts.
Le Musique nouvelles .
l’éditeur de musique A. Lavigiie, 55Tue do la Fabrique,vient de recevoir de

plusieurs romances nouvelles et
toute uno collection de musique facile
éœite pour viclon avec acoompaguement
© pions.  

Ed FUSTICE
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Grand cognac fine champagne(1858) de Min. Marceau

RES<OUVELLESHACALES | SOCIÈTE FRANÇAISE D'IMPORTATIONCOVRLLBS TAVSLAS M. M J DAYET & CIE
MAISON DE GROS, III RUE SAINT-PIERRE

Maison de detail : 80 et 32 rue St-Jean

Vins de Bordeaux, Bourgogne,Champagne, Oporto, Sherry, Mistella, Manzanilla, Amontillado, ctc.
BORDEAUX EN FUTS BORDEAUX EN CAISSES SAUTERNES EN CAISSES
Sainte-Foy ChâteauGrand Barail Graves
Monferrand Haut-Médoc ( Clos Vimeau (Étampé du chateau)
Domaine de Marc Château Haut Vigneau Haut Peyrazuecy (idem)
Fromsac Château Gruaud Larose (Étampé da château) ChateauYqnem (1874) (ldem)

gal.ot en deini barriques do 25 galluns.La société so cliarze de l'omboutoilluge ot de

 

 MANTEAUX
CON FIEZ-VOUS

NOTRE COUTURIERE

Si Vous désirez un
vrai Bonnet ou Cha-
peau parisien, nous
vous recommandons
notre modiste.:

N'oubliez pas de don-
ner votre commande
pour vos habits de
printemps et d'ete a
notre celebretailleur.

Nous portons
une attention
toute spéciale a
ces trois dépar-
tements.

TMPORAIREMENT

DANS LA

Salle Jacques- Cartier
SAINT ROCH
QO EI

Robitaille,

Bernier,

& Bernier.

—
a -
—en =

DEMANDE

25 Couturieres de premiere
- classe peur travailer

dans les hardes
d'homnies

Robitaille,

Bernier

Bernier

DRY IMPERIAL

GRAND ORÉMANT

Z courunues
3 ce

\ 1 étoile

*
rp

LOUSTAUET BAZANAC

VERMOUTH de Noilly Prat
ot ** Prom & Cie,

Cuguuc vieux

VINS DE BEOURGOGANE

1a livraison à domicile.
N. B. «= Tous ces vius t do Ia maison Min M u, de Bord

pédier et les qurantit absolument purs de tous auclanze

MEDOC SAUTERNES rdinair i
CANTENAQ UAUT SAUTERNES Drainied (Pastefut yraiue)

cra JARGAUX CUGNAC VIEUX Chambertiu (1875)
hâtenu BELMONT (Étampé du chateau) Grand fino champagne, Musigny 1870)

de la maison Loustau et Bazanao de Lurlvaux fondée on 1760. Richobourg

Romande

CHABLIS MEURSAULT
(Supéricur 1374)

EXTRA SUPERIEUR QUALITY, VERY DRY

CHAMPAGNE VIE A. DEVATUIX

FLEUR DE L'ÉTOILE

COGNACS ET FINE OFFAVIEAGNE

(En futs oten caisses de 12 buuteilles de ln waison Dernard Hilden & Cu)

BERNARD I1ILDEN,1 couronne HENNESSY

Garanti 30 ans d'âge par la douane do Londres.
dans los dock |(Chaquo bouteille porto lo sconu ok l'élasipio du lu douane

2 étoiles MARTELL
3 ss _

 

anglaise

LOUSTAU ET BAZANAC

, Liqueurs françaises.—Chartreuse, Bénedistine.Aniaotte, Curacno blnne ot rougo, Crêmo de cacno,Crêmo do Mukn, Crômo :lo
thé, Crême du vanille, Maraschino, Liqueur des Primat, Genepy des Alpes.

qui 1ss fait analyser par le laboratoire municipal de Lontoaux, avant deles ex-

DOURGOGNE MOUSSEUX.
1874) Ln Croix d'Or de Pommard de François
(1865)  Petiot, prop. et moire do Pommard,

VINS DE CHAMPAGNE

A CÉLÈDBRE MARQUE do St Marconux & Cie., do Reims, survio au lunch du contonnial à Now-York. “La Blé Traiçaiso
d'importation est soul agent pour le Canada. )

Emtoutoilté à Tandros

Fino champagno

HUILE D'OLIVEfino do toute lore qualité.
YERMOUTU do Turin de Freund Batlor & iv.

La maison garantit la provenance et la qualité de tous les produits mis en vente
 

Avis spécia aux Cutivataurs,

CHANGE DE FAIREDE L'ARGENT ! !
Priutes necordees anx plus beaux produits
proveunnt des gratues que nous vendons

 

Ia célthra PIIARMACIE ST-ROCH, (voisine du
magasin de hautes nouveautés de AI. Z l’aquet, si
vien connno du publio), vient d'inaugurer un sys.
tèmie profitable, dans iequel les intérits de In clause
agricole mont particulièrement en jeu. En offet,
cette pharmacie à importé des pays reputés les plus
productifs un lot considérable da graines, cutre
Autres, les çraines suivantes sur lcayuels dus prix
sont attachés

Pourle plus beauchonx. . « » . $10.00
Pour te plus beau navets + + 6 € 56.00

Pourleplusbeloignon. « « « « 5.00

P..8.—11 est bien entendu que ct prix seront
payables en arcent. Toutes commandesvenant de la
campagne seroat remplic ot expedié sans delais.

Dr S. LEFRANCOIS
RUE ST-JOSEPH, ST-ROCY

(Enface du Eresbytéte)
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Moulin à vendre
—A-

TROIS - PISTOLS

ox MAGNIFIQUE NOULIN A FARINE, A CAR
der, teindre eb presser, 1d #0il par cau ou va.

eur, sity é dang le splendide et florissan® village de
solaPls à environ 10 arpents de l'é,lise, du

couvent, du burcau de prete ct de la station de
Tintercoloniai. Oe moulin mesure 50 x 69 pieds ;
aussi hanzar, élable, etc, de 45 x 30 pieds et une
ouillede 36 x 28. De plus un engin et une bouilloire
© 40 chevaux -pouvoirs.
Le tout est neuf et en très bon ordre ct peut être

acheté avec ou sans l'engin.
Ce moulin est avantageusement situé pour tout

gente de commerce tel que niimulacturede laines où
commerce de bois, de far, fonderou tannerie,
ste.etc.etc-
Trois-Pistoles est le centre des affaires despa.

roisensenvironnantes du sud aussi bien que da nord
u fleuve.
Pour plus amples informations, s'actresser à

M. F. X. LEMIEUX,
Tr.:s-Pistoles,

: Témiscouata.
16 wai—EJ1

Nouvelle pharmacie
POTVIN

30--RUE SAINT-PIERRE, --30

 

STOUK NOEVEAU
néral do médecine patentéss françaises,

avraé nedé
On trouvers à cette pharmacie, les produits ohi-

miques et pharmaceutiques les pins purs et les
plus nouveaux ; les articles de ‘toilette
de fartaisie suivants : Savons, peines, brosses de

des,poudres te faypartes LukinSema,res e ums

axleFrères air ce desModectneus invitons men e
à venir visiter notre élablissement. Nous ferons ne-
tre ble pour satisfaire à toutes leura demandes

Darid Gagnon, clerc certifié très expérimenté,
les ptions, » toutes hremplira es, avec

beaucoupde soln.
Le docteur aura son bureau de consultation à Ia
harmacie et & 82 maison privée, Xo. 30, vour les

ches et le nuit,

DR.A.POTVIN & C""
33 RUE SAWT-PERRE, BASSE-VILIE.

QUERNO.

 

    

 

UEBEHC
LA COMPAGNIE GHINIG

(Ancienne maison Méthot, fondée ex 1806)
— FAUHICANTS LE —

Clous et de moulanges et marchands de fer

Comineree de gras et de delail

Propriétaires des maisons suivantes:
CLOUTERIE VERTALOUR, BEAUPORT,

FABRIQUE DE MOULARCES, rue de In Chapelle, Si-R och

ENTREP3T BE CROSSE QUINCAILLERIE ET BE
CHARRONHAGE, ruc des Sœurs, Basse-Yille,

Bureaux et maison d3 vente : Pied de la cote Lamontagne.

Stock universel et

 

conp'et,
Marchandises de qualité supéricure, .

Prix ans prcédent à Québec.TESEPHONE 45

 

 

  

  

   

  

     

 

 

 

   
MM. Tellotier &
Ont transporté leurs bureaux aux —Nous occupons l'ancien de 2 Out -

prin,al prantagemiementpls
.E.1#  . B.

© Jain-V.F =

No. 4, rue St-Pierre
Au-dessus de ches MM. Avdells

> Bobitaille.
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Vinegevis L'eglise St Patrice

ES MESSIEURS désirent attirer
l'attention sur lo fait qu'ils net-

toient les tapis par un procédé tout-
à-fait nouveau et pas
sible Pouvoir à la vapeur,
On envoie chercher les tapis à la

maison ct ils sont rétournés netloyés
sous vingt-quatre heures,

Prix propor iounés ct modérés,

A. S. PFEIFFER & CIE

JA. 8. PFEIFFER & CIE
Etablissement, de neltoyage 4: lapis, falsant

partic de leurs ouvrages de teinturerio

du tout nui-

et G, BIE MacgAMON
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v. R. BOILY,

A VENDRE
logements.Mon 346, me da Priocelidouasd,

24, rue Bt-Josept, StRoch.

 

Feuilleton de LA JUSTICE

54 *
Talon

BOITE DE PLOMB
——

Jules A'Esbly traga rapide-
ment quelques lignes qui
furent portées au télégraphe.
—Me voici de nouveau à

vous, Monsiours.
—Je commence par vous dé-

clarer, Monsicurs, que jo sui-
vrai aveuglément votre conseil.
—Il va s’en dire que dans nn

grand uombre de cas, la justice
su charge de protdgerd’une
façon occulte la famille mena-
coo duns ses droits, dans sa
famille on dans son honneur.
Ni donc, à l'heure où nous met-
trons la main sur le coupable,
nous découvrions subitement
que vous gardez un grand inté-
rêt moral à ce qu'il ne fût pas
poursuivi, nous agirions avec
toute la prudence désirable.

—lÎl ne so peut: pas, Mon-
sieur, répliqua vivement Ju-
lien, que nous ayons à interdiru
à la justice de poursuivre l’an-
teur de cetto leitre inepte et
menaçante. Jo commence donc
par vous demander votre paro-
0 que vous traiterez avoc toute
la sévérité des lois lo misérable
qui non-seulement essuie de
m'estorquer dix mille francs,
mais quisurtout tente de semer
dans mon esprit des doutes
injurieux pour ma famille......
J'ai commis beaucoup du folies,
Monsieur je puis avouer qu’en
ce moment même jo porte
lourdement le poids de la colère
paternelle ; mais quelque sévé-
re que soit l'arrêt qui me frappe,
je le reconnais juste ; ma mère
est une sainte, et mou père le
plus équitable et le meilleur
des hommes. Qui les oflense
m'oflence et je vous demande
de les vanger.
—Alors, Monsieur, il n'ya

qu'un moyen.
—dJe vous écoute, Monsieur.
—Demain ,à onze heurespréci

se vous arriverez à l'endroit indi-
gud.
—Au second hêtre faisant

partio du bouquet qui donne
entrée dans la forèt de Luzen-
cy.
—Noyez sans crainfe, vous

aurez été devaucé par les gen-
darmes. Au moment où l’hoi-
me qui vous a donné reudez-
vous commencera à fouiller au
pied de arbre pour y trouver
la somme où s'en  cmparrera
avant qu'il puisse songer à so
défendre,et une fois entre les
mains de la justice, il faudra
bien qu'il explique su lettre ¢-
nigmatique.

—dJ'irai® Monsieurs, répondit
Julien, sans aucune crainte, je
me saurai gardé.
—Je tl'accompagnerai si tu

veux, ajouta Lérins.
—Non, noun, Monsieur doit

se rendre seul au rendez-vous
alin de n'inspirer aucune défi-
ance...... Tu avais raison, Lé-
rins, il se tourne dans cetlo
aflaise un drame qui semblo se
corser d'une faünn étrange. Je
ne sais quoi mr dit que le mys-
térieux assasinat commis durrnt
la nuit de ln Saint- Léger sur la
oute du Tillei.se lie à cettet
affaire de chantage, Il serait
curieux de dénouer à la fois ces
deux drames......... Leut-être
préparerai-je l'un et écrirai-je
l'autre.
La pendule sonuu, et M. d'Es-

bly sc leva.
l —C'est jour d'audience, dit-
il.
—Tt tn vas demander.........
—Des amandes et des empri,

sonuements ; il n'y a là de quoi
passioaner ni le romancier, ni
le magistrat. Ah ! une prière.……
—Que souhaites-tu ?
—Vous screz, monsieurs do

Croissy, à ouze heures au g«and
hôtre, promettez-moi de venir à
Meaux me rendre compte vous
méme co de qu'il se sera passé.
—Je vous lo promets, Mon-

sieur.
—An revoir Lérins, et apris

demain matin, monsieur de
Croissy.

Les jeunes gers seirèrent la
main que le magistrat leur
tendait. Un moment ils se
trouvaient sous les vieux arbres
de la promenade. :
—Veux-tu voir le cabinet de

Bossuct, le tombeau de l'aigle
de Maux.

—J’aimerais mieux voir
jouer sur la place le désopilant
vaudeville do " Saltimbamques,
ct entendre demander : "” Mon-
sieur et madame le maire sont
ils satisfais ?‘ —Mais tu ne
peux m'offrir ni Atala, ni Sos-
thènes, ramène-moi à Paris, j'ai
promis à ma mère de l'accom-
pagner au concert.
—Les jeunes gens prirent le

premier train.
—Pendant le trajet Louis

Lérins dit à son compagnon :
—Tu sembles bien préocou-
1

Pestvrai, répondit Julien
en secouant la tête ; il m'est venu cette idée que ce rundez-
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vousassigné par un misérableme
deviendrait futal, et que...

Il s'arrêta Machinalement
ses youx étaiont tombés sur ses
mains ot il venait do se souve-
nir de In parole de Joubarbe.

XIX

REMORDS

C'était une bicu triste masure
quecelle de Joubarbe. Durant
chaque absenco de celle-ci les
tuiles tombaient du toit, les
murailles so fendaient, la porte
et les volets craquaiont sous les
cflorts redoublés du soleil, de la
pluie ct du vent. Quand la
viville femme revenait dans sa
domouro croulante, elle mottait
une botte de paille pour com-
bler les trous de sa toiture ;
clouait des planches aux portes
et aux volets ; collait du papier
huilé afinde remplacer des
vitres abseutes ; balayait d'un
granb coup les toiles d'’arei-
nées pendant aux solives etles
cloportes courant sur lesol,
puis elle rallumait le feu de sa
cheminée, y brulait des herbes
aromatiques, ct reprenait son
train de vie. Dans un coin so
trouvait uno coucholte rem-
plio d'une puillasse en mousso
séchée ; un armoire de chéno
servait à enfermer les vête-
ments et les provisions.
Ce n'était point, par un triste

matin d'octobre, la Joubarbe
qui reposait sur le lit de la mas
sure. La vicille femme avait
cédé cette couche à Germine.
Sur le visage du l'infortunée se
lissait les augoisses dela mort.
Ses yeux agrandis par l’épou-
vaule se fixaient sur des images
confuses. Afin d'éviler do les
voir elle cachait souvent son
front dansses mains. À son
chevet se trouvait le Doyen de
la Ferté. Tandis qu'il réconfor-
tait cette pauvre âme, la Jou-
barbe assise an dehors se  de-
mandait comment finiraient les
drames auquels elle nesistait
depuis quelques jours.
~Ma fille, demanda le prêtre,

rien ne vous pèse-til plus à
votre concience ?
—Je crois avoir tout dit

mon père, tout.….…….Ma vie est
longue ....... Etjene me sou-
viens que d'une seule fuute
grave, mais qu'elle faute....... ..
Oui, j'ai tout dit....... .Jamais
l'idéu de trahir Ia confiance de
madame de Croissy ne me
serait venue ; j'aurais eu pour
m'enpécher et ma droiture na-
turelle, et l'amour queje por-
tais à mon enfant... Mon
enfant ! 11 me coñsolail de tout,
même des crimes de son père !
Mais quand je revius de Maux,
madame Marguerite était venuo
puis repartie...... Dans la crainte
d'étre poursuivi pour avoir bles-
sé son enfent, il mit Pierre dans
les bras de la jeune temmne. Co
fut d'abord une folicl’enivre-
ment de ln peur. L'arrestation
de Jobin Renard lui tournait la
tête.Malgré ses vices
j'aimais encore mon mari, je
redoutais le déhonneur pour
l’enfant, cet la condamnation de
Ruimbaud.….. D'ailleurs, il
me donnait sa parole de faive
un nouvel échange, quand le
fils de madame de Croissy se-
rait guéri ........ En ce moment
je n'étais quo faible...
Si j'avais counu l'avenir j'au-
rais tout bravé..............Les
mois se passèrent, la cicatrice
se ferma…..J’allai à Paris,
l'enfant dans les bras. Jo me
disais : on me confira l'enfant
de madame de Croissy, je rem-
porterai mon Pierre ; mais je ne
me trouvai jamais seule avee lui
Sur le point d2 parler les mots
s'étranglaient dans ma gorge.
Vous le dirai-je mon père,
lentement, peu à peu je tombai
daus l'abime….Mon enfant
était pâle, maladif ; plus qu’une
fois le médecin m'effraya, me
disant qu'il aurait besoin do
ménagements, d’une nourriture
u'il m'était impossible de lui
onner.

(A continuer)
 

 

Attraction

N'ayant jamais en vue quo l'intérôt
du publio, la maison Myrand ot Pouliot,
nous arrive cette somaino avec uno foule
de Jobs qu'elle offre en avantage à ses
cliente.

Il viont d'être reçu et immédiatement
mis en vente :
Un grand lot do surswekios d Oo. Ia

verge.
3 onisses de shirting, verge de large,

Go. Ia verge.
60 douzaines do bas cachemire noir,

20¢. par paire.
400 pièces de malinoile enrrenutéo et

Larrée offerte à à et Sc. In vergo.
16 pièocs seulement de point À rideau,

crème, doublo largour, 10c. la verge.
Un grand lot do chapeaux de paille,

noir et coulour, pour dame à 106.
Un grand lot de ooton carreauté à 6et

70. la verge.
Un grand lot de oravates poyr hom-

mes 1
Un magnifique assortiment de brode-

ries depuis lo.
Il serait trop long d'énumérer tous les

donnons qu'un léger aperçu de nos prix.
Une visité vous Suvainons du rehoa
marohé de nos marchandises.

Mrnand & Poruzor, 
 

215, 0e one

avantages qui sont offerts Nous ne
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- M. Gladstone, dans ur discours à
Weymouth, a fait l'éloge des prêtres ir-
Iandais ct de l'influence que l'Eglise
exerce en Irlande.
fe

L'Echos de l'Ouest nous apprend que
les centres canadieus-français de Stille
wator (Miun.), Chippewa Falls (Wisc.)

ct Cloquet (Minn.) seront représentés à
1a [ito de Québec,

————

Le gouverneur de l'Etat de New-York
vient de sanctionnerle bill contre l'agio-
tage, Co bill ressemblo à celui quo le
parlement canadien a adopté il y a un

an. Lu jou de bourse deviont do moins
Ou moius on faveur dans tous les pays.
——

Cent cinquante garçons élevés à l'éta-
blisscinement du Dr Bernardo, le grand
philantrophe de Londres, se sont em-
barqués pour Je Canada mercredi : In
plus grande partie de ce troupeau de
jounes immigrants ira se r/fugier au
Manitoba, -

lpr—

Nous lisons dans le Progrès de l'Est :

Le Mail, de Toronto, se plaint de l’en-
vahissement de Ia province d'Outario par
l'élément canadion-français. À en juger
par ses réchunations réitéréos, il y a
longtemps que cela lui agace le systèmo
nerveux: 1 a svixanto écoles dans
Ontario, s'écrie-t-il où le français est en-
suigné, et les anunîtres de ces deules ne
connaissent pas l'anglais

Ouvoit toute ln gravité dela sitna-
tion ! Silo Mail, quand il s'agit des
Canadiens-français, v'avait pas pour hu-
bitude de toujourforcer ka note,on pour-
rait calmer ses inquiétudes en lui répon-
dant que, dans Ja province de Québec,
l'enseignement dela langue nnslaiso a
lieu dans toutes les écoles, ct que per-
sonne t'a exprimé Ja crainte de voir Lin-
élais prendre la place du français.
em

La tourEiffe], qui n'a été considérée à
ton origine que comme une masse infor-

mo de fer, n maintenant des caprices de
femme monduine. Voila qu'elle change

de toilette a lout iastant. On vient jus-

tement de l'installer dans la section de

Ja juaillerie françuise, au. Champ de

Mars, toute étincelante de diamants, elle

mesure un 1uêtre de hauteur, sans lo

unig ce qui en fait da grande

originalité, c'est que cette tour est tout
entière en dimanta ily a Luv vinet cing

à tronte mille dinmants au moins, pesant

onviron trois mille carats, puis Lrente-
cing a quarante Kilos d'or et Qargent

comme armature. Jen plaçankl tous les
brillants en ligne divite les unis au des-

sus des autres, on aviiverait à former

une ligne do pierros précieuses qui dé-

passerait Lu plus Late mudson de lave

nue do l'Opéra !

Tous les détails de l'inimer :c tour
Kilïol y sont représentés, lesrestaurauts,

Jus ascenseurs, les orillatmncs qui domi-
neut les platos-forines et méme Je dia-
peau qui flôtte au-dessus : le dtapieau est

cn saphir, brillants et rubis. Dans lo phsa-

re minuscule est installle uno lampo

électrique qui fonctionnera continuetle-
ment.

Le coup d'ail est féCrique es d'unscau-

ble charmant, .
Cette tour Taille] sort des

M. Martin Pusuo, jouillier.
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Fundrailles du lieutenant-
colon 1 Lamontagne

Ce matin, des neuf heures, sur le pon-
ton de Ja compagnie du ltichelieu, on
voyait grand nombre de nos principaux
zonucitoyens qui étaient venus rendre un
dernier hommage à In mémoir du lieut-
colonel Lamontagne qui durant un bon
nombre d'années a habité Québce, où il
ne comptait que des amis.
Sur ln rue Dalhwosic étaient alignés

les cent cinquanto hommes de Ia hatte-
rie Il qui étaient sous les ordres du ca-
iitaine Farley, du capitaine Fages ct du
jeutenaut Shehyn et qui furmmnient lc
peloton d'honneur.

Plus luin on voyait les seldnts do l'é-
colu de cavalerie, sous les ordies du
Ticuteuant Howard, eù un détachement
très nombreux de la batterie de campa-
gne de Québec, dont le défunt à été le
commandant durant plusieurs années,
succédant au capitaine Gamache qui en
avait été l'organisateur.

Plusieurs olliciers des diflérents corps
militaires de la ville représontuient leurs
escadrons, baiteries ot bataillons respec-
tifs.
Remarqués lo licutnant-colonel

Amyot, les capitaines Garneau, Pinault
et lus lJieutenants Jolicœur et Evan-
turel du neuvième bataillon ; les
licutenants Garneau et Mailloux, do
la batterie do campagne ; lo capitaine
Boulanger ct lo -licutenaut du mémo
nom, de l'artillerie de garnison : le capi-
taine Dunhar, du huitièn:e Laail'on ;
lo licutenant-colonel Turnbull Je l'é-
colo de cavalerie et le licutenant
Clint de l’escadron des hussards cana-
diens de la Reine.
A neuf heures trente le cercueil, cou-

vert du drapeau anglais, de fleurs, do
l'épéo ot du chapeau militaire du défunt
et porté sur lus épaules de six soldats de
Ja batterie de campagne fut déposé rur
un canon trainé par six chevaux con-
duits par des hummmes de la batterie de
Campagne.

Les porteurs des cordons du poèle
étaient les lieutonants-colonels Forsyth,
des hussards, Turnbull, de l'école de
cavalerie, Roy, du neuvième bataillon,
Forrest, paie-maitre du district, Lind-
sy de la batterie,de campagne et le ma-
jor Prower du huitième bataillon.
Le deuil était conduit par un frère du

défunt, M. George Lamontagne, M. Con-
rad Lea, frère de la femme du dé-
funt, le lieutenant colonel Evanturel et

vr le lieutenant Lessard, deux beau-
; quatre neveux, MM, Elzéar, Al-

fred, George et Albert Lamontagne,
l'hon. Rémillard et MM. Hardy maire de

; “Boaugcit, William Baldwin, Ovide Fré-
chotte, À. Fréchette, O. Fréchette, Phi-
lémon Brunet et Lacroix.
Le cortège se forma dans l'ordre sui-

vant :
Le peloton d'honneur,
La fanfaro de la Latterie D,
Le canon sur lequel avait été déposé

le corcueil,
Lo cheval du défunt, conduit en laisse

per deux artilleurs,
famille. :

Un fort détachomeut de ls batterie de
espagne.
7 Los aoldats de l'école de cavalerio.

Jas officiors des différouts corps mili-
. de la ville. pe mt
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sanitaire continue à être auvetcito: , enire autres . honorahles
MM O. A. P. Pelletier, he forint
J. Shehyn, le pro-maire de Québec, M.
Jules Tessier et MM. le chevalier Robi-
taille, T. Ledroit, Edounrd Gauthier, ex-
officier dans la batterie de canmpugne,
Hector Verret, P. Vallitre, Louis Bi-
ludeau, Elirée Beaudet, Porteous, Heo:
tor Marcoux, docteur A. G, Bolisau, G.
A. Tourangeau, J. P. Rhéaumo et bon:
nombre d'autres dont les noms nous
échappent.
Le cortège s'arrêtn à lu Basilique où

M. lo curé de Québec chants lo libera,
Après quoi il se remit on route pour lo
cimetière Belmont où furent enterrés
les restes mortels du défunt.
A la barrière St Foye le peleton d'hon-

neur, de même que les représcn ants
des autres corps anilitaires se plscérent
sur les deux côtés do la route ct au pas.
sago du cevceuil les trois salves d'adieu
Futenttirées.

L'autre patio du cortige continua
alors jusqu'au cimetière.
Sur lo bateau do Montréal, sur les

Gditices publics, sur les consulats et aux
bureaux du Meicury, les drapeaux flot-
taient i mi-tant come marque de res-
pect.

DERNIÈRESDÉPÉCHES
(JUSQL'A § HEURES 1°, VW.)

La catastrophe de
cLemin de fer en

Irlande

À JONNSTOWN

Une ville en flamines

L’AFFAIRE CRONIN

Choses et autres

Dublin, 14 juin—Un train d'exeur-
tionnistes d'Armagh a déraiilé près de
cette ville. Le train contenait 1,200 per-
sonnes, los élèves de l'école du dimanche
niéthodiste, leurs professeurs et leurs
parents à Warren Point.

Voici les détails c anplets de ce térri-
ble désastre dont nous avons parlé.

Lesexenrsionnistes quittérent Armagh
hier matin sur deux trains. L'accident est
arrivé à un eudruit où les trains avaient
à monter une élévation sur un remblai
do cinquante pieds de haut.
Le premier (rain monta sans accidents

Le second so mit à opérer l'ascension,
mis le poids du train était trop considé-
dérable pour ls locomutive ; plusieurs
chars se détachérent et se mirent à recu-
ler ; mais arrivés au bus de l'élévation ils
vinrent en collision avec un train d'Ar-
mash, qui marchait à une vitesse urdi-
naire.

Les chars des excursionnistes furent
complètementmis en pièces. La scène
qui se dérouls alors est navrante.

Des centaines de personnes volerent
aussitôt au secours des victimes de l'acci-
dent et arrachèrent des débris les morts
et les blessésqu'ils transportèrent en bas
du remblai.
Un train spécial de Belfast amena sur

lus lieux vingt chirurgiens de cette ville
et un certain nombre de médecins d'au-
dres endroits entre Armagh et Belfast.
Lo désastre est sans précédent dans

Vhistaire des chemins de fer d'Irlande.
L'accident a plongé toute la ville d’Ar-
magh dans la consternution. Tous les
magasins étaient fermés cette après-midi
ct toute ia population était en deuil,
Le mécanicien, le chauffeur et ‘e con-

ducteur du train out comparu devant un
magistrat el ont été mis en prison sur
l'accusation d'être responsable de l'acci-
dent.

Lorsque le second train s'est mis i
monter, le mécanicien à dit au chaffeur:
‘Je crains quO nous ne puissions pas
monter.” Le train qui suivait commen-
çait à monter lorsque le mécauicion aper-
cut les chavs qui descendaient.

Après avoir renversé la machine, le
mécanicien et le chauffeur sautèrent en
bus de la locomotive, eu criant aux pras-
sagers do faire comme cux. Ceux-ci n'en-
tendirent pas ces cris d'alarmo et reste-
rent daus le train. Le char qui rencon-
tra la locomotive fut mis en pièces, et
des fragments d'habits, de parapluies,
ute., furent lancis w des centaines de
verges.

On a trouvé uno douzaine de corps
sous In locomotive.

Quelques passagers qui se trouvaient
sur les chars essayerent de se sauver,
mnais les portes étaient fermées à clef.
Un cocher de place nommé Hughes,

qui a visité le théâtro du désastre, a été
tellement terrifié à la vue du désastro
qu'il est mort sur les lieux. Son corps
a été transporté à Armagh dans sa pro-
pre vuituro.
On a retiré 70 cadavres des ruines

11 y en a encore d'autres sous les dé-
bris,

Plus de 100 passagers ont été blessés.
Les corps des victimes sont. placés en

rangées à mesure qu'on les découvre.
Plusieurs cadavres sont tellement défi-
gurés qu’il est impossible de les recun-
naître.

Il y a à peine uno famille dansArmagh
(qui ne compte pas un morc dans cet ac-
cident,
Tous les mombres de plusicurs familles

ont été tués.
Le remblai oùl'accident à eu lien à 70 .

pieds de hauteur.
Warren Puintest une station balnéaire

i l'embouchure de la rivière Newry daus
le comté de Duwn.

 

 

A Joustown :

Jonstown, 14 juin. — Les travaux do
déblaiement des ruines de Johnstown
ant été, pour ainsi dire, complètement
suependus pendant la journée d'hier, par
suite du changement de direction que
nous avons annoncé,
Dès le matin, l'adjudant-général Has-

tings a pris non seulement la direction
absolue des travaux, mais aussi, en réa-
lité, celle do l'administration de la ville.
Eu cffet, lu loi martiale a été proclamée
de nouveau tant dans la ville même que
dans ses faubourgs.

Les huit cents policemen qui avaient
été apécialement assermentés par le
shérif, out été payés et congédi Le
servico d'ordre est fait maintenant exclu-
sivement par la milice. Le reste de la
journée n été coussoré au payement des
ouvriers, qui avaient été employés jus-
qu'alors, comme on sait, par le comité
général de secours. LA somme qu’il a
fallu pour les payer a été de £90,000,

Les travaux seront repris dès co matin
war les nouvelles équipes organisées par
les entrepreneurs qui se sont chargés du
reste du déblaiement pour le compte de
l'Etat. Mais les entreproneurs n'offrent
que 81.50 par jour & leurs ouvriers,
tandis quo le comité de secours pryait
les siens $2. I enrésulte que Ia plu.
part des anciens ouvriors ont rofusé de
s'ombaucher ct so sont retirés. Toute-
fois Jes entropreneurs prétendent qu'ils
cn ont assez a Jour disposition pour re.
prendro los travaux avoc la même acti- § vith qua les jours précédents,

“
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L’

= nt que possible a Johnstown
dans toute ls vallée. La confiance coim-
mence à renaître. Les principaux sur.
vivants de . Jolinstown ont tenu une
raude réunion publique, dans laguolle

il a été décidé que chacun se mettrait à
l'œuvre individuellement jwur aider à In
recnatruction de ln ville ; puis :les ré-
solutions out été prisos jour remercier
le comité général de secours de tout ce
qu'il à fait, les habitants de Pittaburg de
Vowpressoment avec loquel ils sont vo-
nus eu Aide à la ville si cruellement
éprouvée, et enfin lo peuple des Etats-
Luis, en général, pour tout l'argent qu'il
a donné.

Autre conflazvation

Manshaltown, Iowa, 14 juin —Un
grand incendie a cu licu & Grinnell. Un
train spécial do secours est purti pour
rendre dans cette dernière ville. L'in-
cendie a ravagé la partio nord de la ville.
L'élévateur Trent & Cie, le bureau du
Herald, la fabrique de gants Morley ct
Gils, le magasin de fer Morley ot Frère,
lo marché Chamberlain etl'établissement
d'instruments agricoles Foster et Cie ont
été consumés. Les pertes sont des plus
considérables et le montant en ost jus
encHre connu,

Une banque en Russie

Londres, 14 juin—La banque (ins.
pienne avec un eapital de 5,000,000 de
roubles ($4,000,000) vient d'éeabliv une
succursule à Moscou. Cela rendra plus
fueile le commorce avec lu Mussio d'Asie
où plusieurs branches d'industries sont
déju établics.

L'atuire Crosta -

Chicago,14 juin.- Lo jury dansl'affini-
ro du Dr Cronin, à Chicuzo, à vendu sun
vordict:
12 Que lo corps est celui de Patrick

H. Cronin, connu sous le nom de Dir.
Cronin,
23 Que la mort n'est pus lo réaultat

de cxuses naturelles, mais de moyens
violents.
35 Quele dit Patrick 11. Cronir a

été conduit en voiture, de 201 domicile.
North Clark Strect, lo soir du 4 mai
1889. par quelque personne où porson-
nes, au cottage connu sous le nom de
Carlson Cottage, au Nu. 17 North Ash-
land avonue,
42 Qu'au dit cottusre le dit Cronin n

Été tué par quelque personne où prérson-
nes inconnues, qui fe frappérent sur ln
tite avee un instrument ébréché:
5° Quele dit cadavre, après que le

meurtre eut été commis, a été nis dans
une valiso et conduit nu bord de l'eau,
dans une voiture, par différentes person-
nes ot déposé par eiles, au coin de 1'F-
vaston avenue ct la G0ièiio rue, où il fut
déposé le 22 mai.

6. Que la juouve nous démontre d'uno
nranière conucuante qu'un complot ou
conapiration à Été formé par un certain
nombre de persounes, dausie but d’us-
sassiner le dit Cronin, et enclhier som
corps, le dit complot ou conspiration fut
tramé d'uno manière délibérée et evuel-
lement exécutée.
7 Nous nous sonnnes enquis soisneu-

seuent des relations entretenues par le
dit Cranin avec ces personnes, de sou
vivant, dans le Lut do nous assurer, s'il
y avait avec aucunes personnes des cau-
ses d'inimité xuflisantes pour détermi-
ner ce meurtro,

8. C’est nutre opinion qu'aucune per-
sonne où personnes, à l'exception de cel-
les qui sont où qui ont été n'embres
d'un cortame société connue sous le tou
do ** United Lrotherhood ” où ‘* Clan-
na-Gnël ” n'avaient de cause à être les
instigateurs ou exécyteurs detel com-
plot ou conspiration pour tuer Je dit
Cronin. Ce meurtre est une des actions
les plus brutales venues it notre connais-
sauve, et les autorités devraient offrir
une récompense pour la découvorte du
Coux qui pourraient y Êtro concernés.
On dit dans certains cercles que pas

moins de quarante mandats d'arrets vott
être émis pour l'appn éhension de purson-
NES SUSPCCLES,
On dit aussi qu’un mandat d'arrêt sera

émis coutre LeCaron, l'espion anglais, ct
qu’on demadera son extradition.

Chicaso 15 juin.---Sullivan arrété hier
soir a comparu devant lo juge Tuley qui
à décidé de faire incarcérer le prisonnier
jusqu'à vendredi, alors que l'on enteudra
les plaide yers eur lo bref d'habens cor-
pus.

New-York, 13 juin. —Moreney ct
MeDonnld, les deux hounmes arrètés sous
soupçon d'être impliqués dans l'affuire
Cronin, ont comparu co matin en cour.
Les deux accusés ont protesté leur inno-
cence. Ils ont étégécroués en attendant
Parrivee des detectives de Chicago,

 

VOI. A HALIFAX

Revolvers.- Arrestations

Halifax, 14 juin.— La population sur
le parcours de l'Intercolonial, entre la
jonction Wudson et Shubenacadie, est
grandement excitée à propos du vol qui
a été convnis au bureau de posto dans In
nuit de lundi dernier, Des pelotons
d'honnmes armés sont à ln poursuite des
voleurs.

Quatre hoinmes so sont présentés à lu
gave Milford avant-hier soiravee l'inten-
tion apparente do prendre l'express du
Pacifique Canadien pour Halifax. Les
hommes faisunt les fonctions do détocti-
ves ordonnérent à ces quatre étrangers
de tenir haut les mnins.  lls refusèrent
ct sur ce le chef des détectifs volontaires
ordonna à ses honnnus de faire feu sur
les étrangers. Ils s’exéeutèrent cepon-
dant et on leur viposta par des décharges
de revolvers.

Aprésavoir tiré uuctrontaine do coups
les volours 46 sauverent dans la divection
du bois. Ils pordirent cependant on rou-
te un sac contenant des outils ordinaire-
ment employés par des voleurs.
L'un duces voleurs a été arrêté au

momient oùil fprenait son diner dans la
maison d'un cultivateur hier. Il nvait
en sa possession $75 en argent et uno
montre d'or volép i Mlle Cochran, de
Maitlond. Cet homme n aussi avoué où
sc trouvait cachée la carabine du capitni-
ne Bornhill et it a Jonué en même temps
uno description complète de ses compli-
ces.
Oncroit que ces hommes appartien-

nent i une bande da volcurs qui ont cau-
sé unrègne de terreur daus plusieurs
parties d'Halifax, par des vals dos plus
audacieux commis dans les deux derniè-
res années.

—-_—__
Profession religieuse

Out fait profession religicuse, hior,
dans la chapelle do l'hôpital du Sacré-
Cœ:ur : Milo Zué Marzotte, dito do St-
Antoine ‘de Padoue, de Québec ; Mile
Zoé Alario, dite de St. Philippe de Néry
de Notro-Pame de Lévis ; Milo Obélino
Lejoune, dite de Ste-Colombe de la pa-
roisso du Sacré-Cœnr do «Jésus ; Milo
Zéphine Mathicu, dit~ de St-Mathieu, de
St.Alban,
La cérémonie a été très sulennollo.

Elle a été présidé par M. Marquis, curé
de l'Ange-Gardien, assisté du chapcluin
de In maison, M. Trudel.
M. le curé Gauvreau, do Lévis, a fait

le sormom.
On remarquait parmi les assistants los

abbés Beaudoin, du Séminaire ; Bérubé,
curé de St-Lambart : Guy, curé du Sa-
Cœur, ainsi quo beaucoup de parents et d'amis des uuuvelles roligicuses,

ELA JUSTICE
 
 

dd CATASTROPHE DB SILLERY
fF UNRECITSINCULIER ‘

Nous empruntons co qui suit nu Bar
do Montréal :

* Le Capt Roy du Stommer Moutreud,
de In compagnie de navigation Richoliou
et Ottawa, et le seconil out été vus au-
* jourd'hui par un reporter aaquol ils out
parlé de l'accident quin cu lien surle
Passage de leur vaisseau,en montant hier
aviv de Quéhuc. .

Lour récit diffère eu quelques points
importants de celui qui tous est vonu
par télégrammes. .
Le second dit que lo Mailrdd avait

quitté Québec à Sl'heure habituelle et
qu'il allait à uno vitessu d'à peu près dix
neuf milles à l'heure, loa-jue arrivé vis-
k-vis de Sillory, à un endroit où la eou-
tant est rapide, un romorqueur parut
soudainement en avant ct presque au
même moment l'étrave du Montréd lo
renversa du coup,
Lo steamer Mout réal fut arvété immé-

dintement et l'unfit tous les eflorts por-
sibles pour sauver ceux qui s'étaient
trouvés sur le Luy, c'est-à-dire cinq hou-
nies,
Le * tug” couls en muine d'une mi-

uuto et demie après qu'il eut été reu-
versé. ‘Trois dos honintes furent retrou-
vés à ln nage dans le courant et furent
sauvés par des chalouppes qui vinren”
du rivage,—cloigné de quelques ver:s
seuloment—nauasi bion «ue par des cha-
louppes du ‘* Montréal.
Des doux autres honnnes l'un réussit

À s'accrocher à la roue du stenmer vù on
le trouva ; lo cinquième sauta à bord du
** Montréal‘, juste au moment ou lo
tug” disparaiesait,
Un'y avait pa. de dune à burd du

‘“ tug”” et par conséquent il cat impossi-
ble qu'il s'en soit noyé Une comme’ on
Fa dit ; bien que le danger couru ait été
grand, il n’y a ou aucune perte de vie.
La collision eut lieu à 5,15 his quand

les prssagers et presque tout l'équipaze
du “Montréal” ctaient au souper, et
l'affaire arriva si brusquement quo bien
peu de personues sauf l’équipase Mn
ont cu connaissance avant quo tous fut
fini.
Le fu était lo L. N, Gi. de Québec.
Le “Montréal” n's subi aucune avario

appréciable. Les personnes à bord du
Montréal” n'ont pu connaître les noms
des naufragés, et ce que l'on a dit au
sujet de ces derniers est fort exagéré.”

Si les officiers du **Montréal” ont réel-
lementfat ice récit,après ce que nous en
savons à Québec, lu public aurait grand
intérêt à demander des éclaircissements
sur toutes ces mexactitudes ot ces cCun-
tradictions.

esmm

Nos informations

M. Char’es Filzpatrick, C. R., est
parti hier pour Portland, Me.

M. W. P. Lochwoo
rope.

Lockwood est arrivé d'Fa-

M. l'abbé Livotte, curd de Roberval,
est en cette ville,

M. l'abbé Marcoux, vice-recteur «de
l'Université Laval de Montréal est arri-
vé aujourd’hui en celte ville.

 

M. Darval, chef de la brigade des pam-
piers, vient d'être nommé prévost dus
incendies conjointement à M. Vohl dout
la santé laisse ir désirer.

 

Les pompiers sont à construire un au-
perbo char allégorique, c'est-à-dito qu’ils
transforment en un charriot superbe une
des voitures de In brigade. Sur cette voi-
ture ils contruisent un dais sous lequel
trois petits filles costumiées, uno de bleu
Ia seconde de blanc ot lu trosième de
rouge, les couleurs nationales, prendront
place.
À l'avant de co char deux gamins dé-

guisés on pompiers prendront place,
l'idée est de roprésenter les pompiers
toujours en éveil afin d'assurer lasécurité
do A ville.

 

M. A. F. Pité, un des rédacteurs du
Star de Montréal. et Mio Livré sont au
St Louis depuis hier.

—o.

NOUVELLES LOCALES
Cour du recorder

Un journalier ivre, £2. ou quinze
jours.

‘ancienne Ann Smith, une vagabon-
de, deux mois,
Un jeune homme qui conseillait for-

tement à un prisonnier de s'enfuir du
constablo qui l'avait pincé, et qui s'est
pormis do causer des domningos à uno
propriété à été cundamné à un mois de
prison.

Cour de Police

T'enquêto au aujet du vol de bijoux
chez M. Falardetu, bijoutier, s'est ter.
minde ce matin. Lo prisonnior Jonn-
nette à admis sa culpabilité cota été ren-
voyé aux prochaines assises criminelles
ol il gers concdimuné.
—Le matelot do la barque J7eonnemen

le nommé George Grawanda, accusé d'a-
voir poignardé un camarade, a été con-
damné à un mois do prison aux travaux
forcés.
—Jean Gravel et Joseph Collin, accu-

sés d’avoir brisé la barrière du Sault
Montmoreney,ont été traduit en cour co
matin. lls ont été ndmis à caution et l’en-
tête à été commencée ot se continuera

demain.

Pierres a moulauges

Nous avons eu l'occasion de voir los
pierrez à moulange que la compagnie
Chinic, vient do recevoir de France. Co
sont les plus belles, croyons-nous, qu'on
ait encoro vuos dans ce pays

Temperature

Température  déliciouse aujourd'hui.
Hior aprés-midi, vers 5 heures nous
avons été gratitiés d'un orage des mieux
conditionnés avec accompagnement de
tonnerro pour la premiére fois, à cotto
saison-ci.

Un cadavre

Lo cadavro d'un inconnu a été trouvé
co matin sur la gréve du Cap Santé. Le
caroner on a été ‘informé ot lo cadavre
sorn transporté à la worgue pour fins
d'enquête et identification.

Ce.rexpondance

Monsieur le Rédactours de In Justice

Certaines personnes ont fait cireulor
dans la ville la rumour que nous n'avions
pas été payés pour notro travail d'im-
pression et do reliouro du Directory
Cherrier. Tel n'ost pas lo cas, et nous
nous croyons teniron honneur do dé-
mentir cette rumeur Nous avons été
entièrement payés même avant d'avoir
pleinement rempli nos obligations.

Veuillez M. lo Rédacteur accopter nos
romorciments pour insertion do ces
quelques lignes et nous croiro.

Vos devoués sorviteurs

Jos. Dussault Tmprimeur

Victor Lafrance Rolieur 
 

  

+ Fagase renee’ FT +

1'étaitrusneur,ce matin, qu'un enfant
d'uise famille, qui hôb.tu ‘rve Fleury,
a’était einpedimnnd enavalant le contenu
d'un: bubtoillo Inisséo à sd portée. Cette
rumeur 1f'ust pas fondés.

Alarsie

Ce matin, les pompiers out été appe-
lés in La Loito ciny puur un feu de chuimi-
née.

Pas du dommages.

En veute des lots n batir

Avenuo des Erables, qui à ou lieu mer-
credi dernier n obtenu un très grand suc-
cès et prouve que nous disions vrai
lorsque nous prophétisions quo la .pro-
priété foncière dans cet endroit avgimen-
tait considérablement en valeur.

11 ne fait pas de doute pour persunne
que c'est dans cette seulo direction que
les quartiers St-Luuis ct St-Jeun pouvont
s'agrandir, qui ost pour bien diro située
dans son sein, à en juger par la subtile
compétition qu'il y à eu A cette dernière
vente, 11 est évideut que l'es fuits sont
einement appréciés
= Lai facilité dunnéo aux acheteurs était
certainement tentative, L'on n'exigonit
pas de capital, nis soulement qu'une
rento annvelle. L'acheteur étant libro
de payor leiprix d'achat installement,
maintonant jue l'eau et le drainage sont
intraduits sur cos lots, C'est. curtuine-
ment la wmcilleure acquisition que l’un
puisso faire ot sers avant longtemps l’un
des cudroits lea plus fashionnbles ct les
plus fréquentés et on conséquencu aus
montera beaucoup ch valour,
Comme il n’y a pas eût un temps suf-

finit pour conclure In vonte œnercredi
dernier, et comme un grand rombre da
personnes désiraient acheter, ils out re-
quis M. Alfred St-Laurent de vremoettru
Le. vente, en conséquouec la balance des
dits lots sers veudue aux mênes cou-
tions libérales, gamedi a 7 his p. m. suv
les lieux memes, Civ sera la dernière
occasion donnée aux persounes dési-
reuses d'acheter un lot dans cette désirs-
blo lucnlité. À chneun de su prévaloir de
cus grands avantages, ) ej

Res ets urbinias

La compagnie des chars urbains de la
Passe-Ville, Fait placer quatre nouvelles
voies dl'évitoment sur le parcours de en
ligne. L'une à l’encoignure des rues St.-
Pierre «ct Sous-ic-Fort, puis ruo St.-
Paul, coin des rues St.-Roch et St.-Jo-
seph, ct vis-t-vis lu congrégation de St.-
Rach,
Quatro circulerontnouveaux chars

Aussitôt que les travaux de ces voies
d'évitemeut seront terminés,

Universite Ral

La collation solenuello des diplômes
aura lieu vendredi, lo 17 courant, à 3
heures P. M, dans la salle des promo-
tions,

J. CK. Lara,

Rec. U. L.
14 juin- o j 8 jours

Changements d'heures sur te Quebece
Ce ral

Nous attirons l’attention de nos lee-
teurs sur l'annonce quo nous pulilions
dans une autre colonne au sujet des
changements d'heures des trains du Qué-
buc-Central.
À partir de lundi prochain, le 17 cou-

rant, les trains express paurtiront de Lévis
à 2.45 hrs. p. in. ct arviveront à Sher-
brooke iv 8.40 hrs p. in, à Boston ot à
New-York de bonne heure le matin du
jour suivant.
Le train de passagers partira do Lévis

à 9.15 hrs, p. mn. après l'arrivéo du ba-
teau-passeur qui quittera Québec à 8.30
hrs, pm. ; arrivera à Sherbrooke à
4.45 hrs. a. m., à Boston 5 hrs. p. m. et
à New-York in 7.50 hrs p. +.

Les trains partant de Dustun et do
New-York se trouveront à quitter Sher-
brooke à 11.15 hrs. p. ui. et arriveront à
Quéhce à 6,40 hrs, a. m.
La compagnie du Québce-Contral a

fait acquisition do chars magnifiques
qui feront le service sur les trains d'été;
il y aura aussi des chars palais, parloirs
et dortoirs attachés aux trains de jour ct
de nuit entre Québec ct Springtield ot
Québec ct Lostun sans transbordeinent.

Ordination

L'ordination au diaconat de MM. les
abbés Cloutier ct Bourassa do Lévis,
n'ayant pu avoir liou à St-Jean de l'Isle
d'Orléans pour les causes que nous avons
déjà relntées, ces messieurs seront or-
donnés dimanche prochain, à In Rivière-
du-Loup.

Une fam l'e canpolsennec

Uno famille nommée Deschamps so
composant du père, de lu mère ct de
quatre enfants domeurant près de la
barrière St-Louis a failli être empoison-
née mercredi matin, et voici dans quelles
circonstances :

Onavait placé un Lol do _Jait dans
une armoire et au dessus de ce bol su
trouvait un vase contenant de la téré-
Lentine, durant la nuit il s’écoula une
assez grande quantité de térébenthino
dans le Lol de Init.
Ne so doutant nullement do cela on

prit la crêmo do ce lait pour meitre dans
le enfd qui fut servi au déjeuner.

Quelques instant après la famille en-
titre était cmpoisonnce,
Le Dr Falardeau fut mandé en tout

hite ot administra aux malades des émé-
tiques.
Aujourd'hui les mombres do cette fa-

mille sont en voie de guérison,

Conseit-ilc-Vilie

Séance spéciale hebdomadaire du con-
soil ce soir 7.30. Ordre dujour : 802e
rapport du comité des chemins (soumis-
sion pour l'érection d'une station de po-
lice sur la rue St-Françuis, marché Jac-
ques-Cartier) ; 8036 rapport du comité
«des chemins (protester In compagnie de
téléphone Poil, enlever leurs poteaux
surles rues St-Jean et Ste-Anno} ; S0ùe
rapport du comité des chemins (que le
département du ls milice et de la défen-
s0 suit requis de réparer le inur audes-
sus des ruos Dambourges ct la Canoto-
vie) : 787e rapport du comité des che-
mins (élargissement do la rue do la Fa-
brique, propriété de l'Institut Canadien)
807c rapport du comité des chomins (li-

à téléphonique sur les rues St-Jcan,
t-Stanislas et McMahon) ; 5086 rap-

port du même comité (changeant la li-
gne du chemin de fer urbain sur la rue
St-Jacques) ; 50e rapport du comité du
feu (rofusnnt d'approuver les pnie-listes
déjà payées) : 15040 rapport du comité
des finances (inspecteur de pain) : 15056
rapport du même cumité (no pas por-
mettro à In force de police ou àla bri-
gmle du feu d'aller aux foux en dehors
de la cité).

Musique nonvelle

Nous avons reçu uno œuvre mnsicalo
nouvelle dite a notre pupulnire chef d’or-
chestro, M. Juseph Vézina,
C'est l'Hyimne de l'Union musicale de
Quevec—hommuage à M, Ephrem Dugal—
Paroles de L. Painphile LeMay — musi-
que de Joseph Vézina.
. En autant que nous pouvons en juger
à prime nbord, nous} croyons que cotte
nouvelle composition ne déparora pas
les œuvres de M. Vézina ot qu'elle aura
In vogue de que -jues-unes de 805 bonnes
pièces.
Nous remorcions les éditeurs pour

leur envoi,  
 

« L'affaireda Cap fe-Igusce…

Après une - enquête <préliminaire de
uatre jours, doyant le magistrat J. C.
islois de Montmagny, ot au cours de la:

quelle prèsde treute témuias ont été en-
tondus, Elzéav Bernier du Cap Saint-
Ignace a été ronvoyé aux prochaines as-
sises criminelles du district de.Montma-
oy. n ¥ subira son procds sous l'accu-
sation d'avoir assassiné Nelson Bernier
de Inmême paroisse, qui . était disparu
depuis ls quatre févricr dernier et dont
lu cadavre fut retrouvé pris d'un Lois
vors la fin d'avril.

Cette mystéricuss affaire cause Lenu-
coup d'excitation dans la paroisse du
Cap Enint-Ignace et los paroisses envi-
ronnantes,
M. Choquette, M. P., ropréscute le
procureur général, et l'accusé est défon-
du par AL J. A, Lemay, avocat de Qué-
oc.
L'accusé doit faire aujourd'hui mmo

application, pour être admis à caution,
dovant un juge de Québce, vu l'absence
du jugo Polletier, du district de Mont-
magny.

Service des Signnax

10.50 a. im, 14 juin 1899,
L'Islet.— Olair, vent d'O,
Rivitre du Loup.—Chair, vent d'O.;

à 811, p. m., hier, Ou remorqueur touant
deux barques monte Je fleuve.

Poiute-nu-Pére.—Clair, vent 4°0, ; a
11 h. p. m., le Civenssinn descendait.

Rivière Martin. — Clair, vent frais
d'O. ; à 6,30 h. a. m., lu Cirenssian ct
l’Oregon dessendaient,

Capdo ta Magdoleine.--Clai, Tort vent
de N. O. .
Fame Puint, — Clair, fort vent de

N. 0. ;à 7h uw nu, lu goëlette Wasp
monte,

Maniconagan: Sheldriai.e,.— Clair, fort
vent de N.
Godbout.— La Canadienne est ancrée.
Pointe des Monts. — Aujourd'hui, 5

barques montent le fleuve.
Baio Trinité, — Aujourd'hui, un bâti-

ment ct trois barques montent.
Anticosti. — Clair, vend de N. : le

Newfoundland est i South West Point,
Law Point.— Fort vent de N. O. ; au-

jourd'hui, le Coban monte le fleuve.

H. J. Melfuan.

TENTE

DÉCUS

Pacror. — Décédée, le 15 du cour..nt,
i Page do 79 aus et 6 inois, Dame Agathe
Pageot, veuve de J. B. Couture, maré-
chal,
Son service sera chanté à 9 heures

dans l’égshiso de £t St Sauveur, s: moi,
et l'inhumation aura lieu nu cimetière
Belmont.
Lu convoi fantbre partiva de sa rési-

denco No 29 rue Metealf, à 8! heures
précises. .

Les parents ct amis sont priés d'y as-
sister sans autre invitation,

PAQUET—-À St Itoch, le 13 juin, à Page
de cing mais, Joseph Avthur Finite Pu-
quet, enfaut de M Joseph Paquet, cov-
royeur. .
I sora inhumé samedi le 15, à 1 heu-

res.
Le convoi partira de la demeuro de

son père, numéro 175 rue 84 Valier, a
2} heures.

Parents ot amis ont priés d'y assister
ean8 autre invitation,

EEE

Taures à vendre

Une magniîque tire d: 2 ans
UNZ AUTRZ DE i ANS

ET IN JEUNE TAUREATU DE TROIS MOIS

Produit d'un magnifique Durham ct
d'une vache donnant do 91 à 30 pots do
lait, mesuro impériale par jour ou 45 a
50 bs do lait.

Sladressor &

ONÉSIME POITRAS,
Coin des rues Ste Mavic cd Latouvelle

! Québec,
 

CONTINEAFION DY LA

Grande concession-à l'enchèr> de
lots à bâtir

Par F. ALF. SAINT-LAURENT
fur I'Lvenue des Erables et Ie © ieaiin

Saint-Louis, Quebec,
o - pes
samedi, £3 juin, & 2 hrs, pon.

0
Ces Inte sont sitndy le long du futur boulevard de

notre ville. LAseitr> des Erahles, maznitique roue
macadamisée de soixante ) feels de Inrgenr ves trot-
toirs, ot anssur le chemin 8% Lonie, vis-a-vis lee
plaines d'Abrahun, Les dunensions sont comme
2U°t: Sur le chemin St, Louis, 40 pieds de front sur
169 de profondeur. Sur l'Avenue, 25 A:0 pieds de
front sur 125 4 123 de profondeur, Une Iaige mie en
arFére de chaque lot Communications faciles par la
Grande- Allée di nt le pavage se terniine vis-à-vis cet
endroit et par le tranway St. Je. n dont le terminus
cat taut près de l’Averme.
C.t endroit est ccr.aîncineat le plus galutire d:

Québec. Ka si ation élevéc fait que lair y est tou.
jours pur ct frais, méme au plus fort de l'été. Su
proximité «te la vills pennet de Jotmtre aux avanta-
Kes d'une résidence Urbaine tous les astéuicnts de la
campazte. : -

L'eau et le drainage Ce la villç » sant L.tro-luits et
fonctionnent avec succès. Les tuxaux de la campa
uule du gaz pas-ent en avantet l'evtiirage peut Ctre
el.tenu à demande, Chemins et trottoirs laits et en-
tretenus anx frais de la Municipalité. M n’y a aucnno
taxe de v1.1>.
Ces lots seront concélés À perrétuits moyensant

une tente annucl'e dont Ir monténs sera fixé à l'en-
chère et sera payable :emi-annuellement le premier
décembre et juin de chaque année. Le capital de 1a
1e..t> est non exixihle. Le remboursement pourra ce-
pendant étre fait À volonté p:r vergemest de $50 cn
enpetilisant la rente à 6 pour cent, -

‘u leur situation exceptionnellenent favorable et
Teutr proximité des limites de la ville, cos lots ne peu
‘ent manquer d'augmenter consid» rablensent en + a-
leur et c,natituent un placement avantageux et sir.
Le plan ct maintenant exposé mur les lieux, 11
ut aussi étee vu A mon bureuv, No 120 rue Saint-

Jerre, ou à «nn résidence privée No 31 rue ltiche-
eu.
Les lots sons désignés sur 1: terrain par dis pi.

quets.
F, Aur, ST.LAURENT

14 juin=J © Encat tur.

  

>

+

AVIS
Venant d'arriver par le vapeur Nauti-

que, ligne Bussières frères, du Hävre.

Vins de Bourgogne

En feulllet(es de 23 gnlloons, .

BEAUNE, POMARD, NUITS, Erc.

(En caisse: Vins très vieux)

BEAUNE, POMARD, NUITS, E c.

 

Ces vins se recommandent per leur quedité
supérieure cb importés direclement des

propridlaires vignerons de lu
Bourgogne,

Vins de Bordeaux on caïsse: Médoc
vieux, St. Julien, St. Estèphe, Saint-
Emilion. Vins ordinaires do Bordeaux,
qualicé supérieure, 83.00 In douzaine.

Cognac vieax: Grando fino champagne
de Ja maison -

GUILLATME NALIFALD
Négociant Banquier

Sr MÊME,
‘ près Cognac,

Mqueurs, Couscrves alimentaires, hulle

d'Olive. Vinnigre de Vin, ete, ete

A. Bosc & Clesy Bordeaux.

: VENDU À TR! $ PAS PRIX
GROS ET DETAILS

E. ROUMILLAG
2 Rue SL. Jean, QueJ E2te 20 et 12 Bue M. Jean, Québec,  
   

  

 

  ENTEA L'ENCAN
Par Oct. Lemieux & Cle
 

| DE RICHES MEUBLES
ENCAN PIANOS, ETC.
PAR OCTAVE LEMIEUX ET Cin

MAMDIE,LEISJUIN

A notre salle 233 rue et faubourg Saint.
Jean, Québec,
 

Nous avons reçu instruction de trans-
porter à notre salle et de vendro à l’en-
can, MARDIle 18 JUIN, tout l'umeu-
blement d'une résidence privée cunsis-
tant en: un très bon piano carré de 74
octaves de Steinway & ona, Now-York,
meubles de salun, fauteuils on rape,
chuises françaises, très élégantes pein-
turcs, tables de ceutro, jardinières, meu-
bles de salon en peluche et enerin, inn-
guitiques miroirs à cadres richement
ornés, siduboards, tablea à diner, sets de
chanibro à coucher, potles à l'huile de
pétrole, etc., etc. Et un immense assor-
Liment de nos mugniliques meubles neufs
en sots de salon, do lo à diner, sets de
chambre à coucher, etc.
Tout «rs vendu sans réserve ct aves

garanii. Exposition: lundi, le 17 jusqu'’æ
10 heurcs dusoir. ’
Lu vente commencern i 2 Leurcs pou

précises
OCT. LEMIEUX & Crs.,

Encanteurs

MAISON

L. À. Bergevin
35 à 45 rue Notre-Dame

100 ET 102 COTE LAMONTAGNE
DEPARTEMENT

—bes —

HANRDES FAITES
Nous reccvons cette semaine tout ce nn

ost de la plus haute nouvenuts en

d{s--J,

 

SPÉCIALEMENT INPORTÉS

 

L'assortinent comprend tout pris de

3 00 Habillements

253 Patrons differents
La confection est sans reprichs
C GULERTFINI PERF

QUALITESUPERIEURE

Nous invitons tout particulièrement les
MAMANSà venir voir notre étaluxo

avant d'hcheter nifleurs.

Nes prix +raisonnables
—

 

Une vis€» Vo gm convainera
RL NOUR LEILZ As L'ADRESSE TA

 

Aux propriétaires d'hotels,
nia‘sons de pension riivée,

etc, etc,

Tous les propriétaires d’hétels, maisons
de pension privée, ete, de Québec et
Lévis, qui seront en position de recevoir
et loger des visiteurs étraugers pendant
les fetes de la Saint-Jean-Baptiste, les
23, 24 et 25 juin cou'ant sont priés de
nu bransmcitre leurs adresses ct me
faire savoir en même temps quel nombre
do personnes ils pourront nccommoder.

; In A. BERGEVIN,
Président du Cu:uité de réception,

‘1 juin —EJ u fs.

ACADEMIEDEHUSIQUE
NOUVELLE TOURNEE D’UNE

M. Russoll à l'honneur d'informer le
publis qu'il à cugagé pour uue suirée
seulement

Mme Scott-Siddons
la plus grande actrice qui aobtenu de si
frands succès dans les pièces des grands
maîtres tels .que Shakespeare, Lougfel-
low, Tennyson, Hood ct autres poétes.

VENDEDIEI SOI,

L’Academie de Musique
Adwission générale. ........00 cts.
Galleries. ..... 85 cts.
Sidges reserves... ..........T0 cts,

Sièges résorvés mnintonant en vente
chez le Capt. C. E, Holiwell.
12 juin—J. I.

…….….....

   
garsES

Felerinage Annuel
DE LA

Société St. Vincent de Paul
de Qu‘bec

A BIRD DE VAPEUR

“BROTHERS”
(Capitaine : Erzéan Fourier)

—:0:—
La Scuiété St, Vincent de Paul de Québec sousa

hadte divection de monseigneur 1f, Tétu, chapelsin
de la Société fera son pélerinage annucl a la ne
Ste Anne de liésupré, dimanche .

L 16 JUIN

Un chaur composé des meilleurs cha-itres acm

Paer communion d'messe s0y aura messe de com
tennelleesutsolonncl, et veton des reliques

Tous Tesmembresde la Société avec leurs farcilles
ge de nome que le public sont priés de se jo

nage.
Te on = - aller et, ratnnee qual compris

£0 cents, Enfants : moitié pris, ‘ar For
Le capitalue du vapeur * Irolhera” Blucar

tier, qutsar lequeldu marché Champlain, 3 sis
heures otdomi A, M,
La phierinags sure leu de Lev.0 de mar

vais tenips Le "al
JB THE" LEA 3

E312 julo—nt

 

 

 


